
 

 

 

‘7,15 p. m. Salut du St-Sacrement (Eglise St-Calixte).
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Feu de la Saint-Jean, à Plessisville, le 23 juin au soir
Le centenaire d'Arthabaska

L'Union des deux Canadas, con-paisibles campagnes s’élaborent des

A L’ECOLE ST-EDOUARD
Les grandes manifestations qui se dérouleront à Ples-

sisville, dimanche prochain, le 24, à l’occasion de notre fête:
nationale, débuteront parle traditionnel “Feu de la St-Jean”,
le 23 au soir.

Notre Chambre de Commerce des Jeunes qui, comme
toujours, s'intéresse à tous nos bons mouvements, veut encore
cette année coopérer au succès de ces fêtes en organisant pour
samedi soir prochain, “la Bénédiction des Automobiles’.

Depuis plusieurs années, ce geste de la part de notre
Jeune Commerce, a été grandement apprécié de toute la po-
pulation, et c’est avec grande joie qu’il profite de l’ouverture
de ces belles démonstrations de la St-Jean Baptiste pour pré-
senter un programme varié pour la soirée du 23 juin au soir,
et en organisant, comme il l’a fait dans le passé, “La Béné-
diction des Automobiles”.

Tous les automobilistes, camionneurs propriétaires de
tracteurs, cyclistes, de même que toute la population de Ples-
sisville et des environs, sont donc cordialement invités à
prendre part à ce programme qui débutera par un Salut du
St-Sacrement à l’église St-Calixte, à 7.15 hres p. m.

Voici le Programme de la Soirée du 23 Juin

(Rendez-vous pour 7.00 hres)
7.30 p. m. Départ de l’église avec Automobiles,

tracteurs, bicyclettes, ete (Parcours:
rables, Savoie, St{Edouard.)

camions,
Des EX

8.00 p. m. Bénédiction des autos, camions, tracteurs, bi-
cycles, tricycles, ete.

8.15 p. m. Courtes allocutions.
8.45 p. m. Films en plein air.
9.30 p. m. Bénédiction du Feu de la St-Jean.

L'Union musicale de Plessisville sera au programme

À la demande des autorités qui ont charge des fêtes du
23 juin et 24 juin, nous publions de nouveau le programme
de la “Journée du 24 Juin.”

Nous félicitons les directeurs de notre Société Nationale,
de même que le bureau de direction du Comité Régional, sans
oublier Notre Jeune Commerce, pour tout le trouble qu’ilg se
sont donné pour organiser ces belles fêtes qui se dérouleront
à Plessisville en cette circonstance.

 

sommée en février 1841, croyait
sonner le glas de nos dernières li-
bertés, mais.le sang des patriotes

de 1837 a germé des forces de ré-
sistances qu'on ne soupçonnait poin’

Louis-Hippolyte LaFontaine lange

le mot d'ordre: “Combattre et ré
sister”. C’est alors que surgirent

de la foule anonyme les intelligen-
ces salvatrices que l’histoire im-
mortalise. Sur les deux rives du
St-Laurent entre Québec et Mont-

réal, des Laurentides aux Apala-

ches, des hommes de foi, des vo-
lontés de fer, des penseurs et des

tribus se levèrent du ralliement

pour la défense de nos droits et

notre autonomie socials et politiques

L’arme dressée cuntre nous tourna

contre nos adversaires, l'Acte d’U-
nion, à l’encontre de ses visées, a-

vançait l’heure de notre charte cons-

titutionnelle, En 1837, le pacte de

Confédération statua nos droits et
recut la sanction de la Couronne.

®

C’est de‘cette époque qu’egt né

le Canada d’aujourd‘hui. Ef c'est
alors qu’on vit grandir le prestige
de la pensée catholique et françai-

se dans la floraison des foyers d’é-
ducation, des instituts littéraires,
des ocuvres d’écrivains et d’artistes
en même temps que celle des en-

treprises économiques et sociales

dont nous sommes, de nos jours, si
justement fiers.

Cependant que la lutte se pour-

suivant dans les parlements sous

des flots d’élequence et des séquen-

ces législatives voici qu’au sein des 

oeuvres vitales de reconquête colo-
nisatrice et d’émancipation intellec-
tuelle. Les Cantons de l'Est sont
repris à leurs détenteurs anglo-

saxons par des pionniers agressifs
et clairvoyants. Au pays des Bois-

Francs, à la suite d'un Charles

Héon, des Jean Rivard défrichent,
ensemencent, construisent et peu-

plent de vastes territoires qui de-

viendront paroisses, villages et
chefs-lieux, Des foyers se fondent,

les familles se multiplient en nom-
bre et s’achévent de belles souches.
Une aisance, relative au début,
s’accroit au rythme des efforts
qu’un grand idéal nourrit. Le pro-
grès s’accentue dans tous les do-
maines, L'artisanat local
d’ingénieux ouvriers. Les richesses
forestières -et agricoles sont mises
en valeur. Des industries connexes

sont créées qui occupent la main- |
d'oeuvre supplémentaire, Le com-
merce Vient à la rescousse et la
pratique professionnelle, arpentage,
génie civil, architecture, notariat,

droit, médecine humaine et compa-
rée, offrent un champ d'action re-

cherché où sont accueillis les pra-
ticiens consciencieux et les compé-
tences accréditées.

aa
Si l’érection “czaonique de St-

Christophe date du 24 septembre
1851, le premie, berceau d’Artha-
baska chantait au bord de la ri-
vière Nicolet dès le printemps de
1835. Charles Beauchesne, sa fem-
me, leurs six fils et leurs trois

Tsuite à la page' 8)
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Nul doute que leurs efforts seront couronnés de succes
et que notre population y contribuera a sa fagon en prenant
part aux différents programme.

Décorons, pavoisons, illuminons nos demeures afin de
montrer que Plessisville est réellement en fête.

{
Ci-dessous le programmé de la St-Jean Baptiste

à Plessisville le 24 Juin

10.00 a. m. GRAND’MESSE avec sermon de circonstance
par M. l’abbé Origèng Grenier, curé de Ste-
Victoire de Victoriaville, instigateur du Comité
des Bois Francs.

11,00 a. m. Serment de Fidélité et Salutation au Drapeau.
12.00 a. m. PARTIE DE “BASE-BALL’” (Autobus Leme-

lin de Lévis visite Plessisville)
Venez vois jouer les fameux Martin, Dussault,
Brodeur, Laliberté, Robert, Daigle, Daudelin,
etc. et les étoiles du Club Visiteur.

2.30 p. m. Rassemblement des chars allégoriques rue St-
Laurent en face des Producteurs de Sucre d’é- rable.

3.00 p. m. Départ de la parade.

PARCOURS
= ——r

Rues: St-Laurent; St-Calixte, Savoie, St-E-
douard, St-Paul, St-Louis, St-Pierre, St-Edouard
On pourra y admirer 15 chars allégoriques, 150
Patros de Roc-Amadour avec leur corps de clai-
rons, les fanfares de Warwick, Arthabaska, Vic-
toriaville et de Plessisville. Tous les drapeaux
des associations, ete. etc.

5.00 p. m. La parade se terminera à l’Ecole St-Edouard
ou de courtes allocutions de circonstances se-
ront prononcées et queques airs canadiens exé-
cutés par nos fanfares. -

—
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SOYONS PATRIOTES!!
A l’occasion de la bénédiction des véhicules le 23 pro-

chain, il est opportun de se rappeler les conseils de sécurité
suivants:

!

ON EST PATRIOTE, quand on conduit prudemment;

ON EST PATRIOTE, quand on signale pour les arréts et les
tournants;

OX EST PATRIOTE, quand on respecte les signaux lumineux;

ON EST PATRIOTE, quand on stationne son véhicule là ou
c’est autorisé;

sal Hervé Gosselin, (Lucienne Lamon-
tagne),

Parrain: M. Yvon Gosselin.
Marraine: Madame Luc Lamon-

m || tagne.
GOSSELIN Marie-Céline-An-

gèle, enfant de M. et Mine Ga-ON EST PATRIOTE, quand on maintient sa voiture en bon
ondre;

ON EST PATRIOTE, quand on demande a la Providence
de nous préserver des accidents.

LA CHAMBRE DE COMMERCE DES JEUNES

DE PLESSISVILLE

 

7.00 p. m. Démonstration sur le terrain de “base-ball” par
les Patros de Roc-Amadour, vous pourrez alors
voir ce que peuvent faire des jeunes bien stylés
en culture physique et en acrobatie. (Les pa-
rents sont particulièrement invités à y amener
leurs enfants.)

9.00 p. m. Sur la rue St-Calixte et les rues avoisinantes;
‘grande soirée en plein air: Danses de folklore,
danses canadiennes, chants populaires.

REMARQUES En cas de mauvais temps le tout sera remis
au lendemain, aux mêmes heures, car le 25 sera
fête civique.

révèle} —

Mademoiselle Simonneau victime

 

\'Prochain mariage a

Plessisville
Monsieur et Madame Napoléon

Boutin de Plessisville annoncent le
mariaga de leur fille Yvette, avec

Monsieur Aurdle Bellemare, fils
de M. et Madame Armand Belle-
mare de Plessisville,
La bénédiction nuptiale leur se-

ra donnée en l'église de Plessisville,
samedi batin, le 30 juin, à neuf  heures et trente.

d’un
Nous avons le grand re-

gret d’annoncer à nos lecteurs le

décès de Mademoiselle Amélia Si-
monneau qui était au nombre

des victimes du terrible sinistre

de l'Hospice Cunégonde, de Mon-

in, -
Mademoiselle Simoneau était âgée

de 63 ans. Elle était native de
Plessisville et retirée à l’Hospice

Ste Cunégonde depuis plusieurs

années.
La défunte laisse dans le deuil:
Ses soeurs: Madame Noé Pro- 

‘toriaville,

vencher,
Madame Ernest Provencher, Mile

Marie Simonneau, Madame Mau-
rice Morin toutes de Plessisville.
Madame Ernest Mercier de Vic-

 

Naissances à Ste-Sophie de”

Mégantic

GOSSELIN

 

Josepn-Raymond-
Gilles, enfant de M. et Madame

briel Gosselin (Elisabeth Gosse-

lin (Elizabeth Gosselin).
Parraine et Marraine: M, et

Madame Jean Gosselin,
Porteuse: Madame Ludger Gos-

selin.
—0-—

Faire Part de naissance

M. et Madame Nelson Souilière
(Béatrice Jeanneau), annoncent

la naissance de leur fille, née
à L'Hôtel Dieu de Valleyfield,

le 11 mai et baptisée le 28 sous
lesprénoms de Marie-Fernande-Ni-
cole.

Parrain: Fernard Souillière de
Sarnia. Ont,

(Marraine: Gertrude Jeanneau.
oncle tante de l'enfant. Porteuse: Mlle Jeanine Souillière

tréal, vendredi dernier,..le,15 ju-1

 tante dé l’enfant.

Dans la plus intéressante par-

tie jouée à date, à Plessisville,

les “Braves” de Paul Martin ont
vaincu les “Mineurs” de Jos. Kra-
kowski, par le compte de 2 à

1, dimanche après-midi, le 17
courant.

Le gaucher Nucci a été auperbe,
n’accordant que 4 coups sûrs, 3
buts suv balles, tous à Bergeron,
et a retiré Daley 2 fois au bd-
ton.

Le cubain “Chico” Bonille a don-
né 7 coups sûrs, un seul but sur

terrible accident
Ses beaux-frères: MM. Noé Pro-

vencher, Ernest . Provencher.
Dr Maurice Morin de Plessisvil-
le.
M. Ernest Merciey de Victoria-

Les “Braves” de Plessisville infligent
2 défaites aux Mineurs dimanche dernier

balles et n’a retiré personne sur des
prises.

Les visiteurs ont compté leur u-
nique point à la dième, Manche.
Corriveau eut un simple dans la
droite. Bergeron eut un but sur
balles, mais Fillion frappa dans
Un double pour être retiré avec
Bergeron. Un simple de Paquet,
au centre, fit compte, Corriveau.
A la 9ième manche alors qu’une

pluie fine commençais à tomber.
Nucci débuta en donnant un but sur
balles à Bergeron. Fillion fut re-
tiré à Claude Robert, Paquet frap-
pa son 2idme coup sûr de‘ la
journée et sur un double vol, Ber-
géron prit le Sième but et Paquet,
le Zième. Dale fut retiré au bâ-
ton pour la 2ième. fois. Nucci
força alors, Hall, qui frappait
pour Auclair, à frapper une chan-
delle à Morrisseau, au champ

droit.

2ième. manche, avec des simples
de Robert, Martin et Maurielo, 

ville.
Une. belle-soeur:- Mme Vve E-

mile Simoneau de Laurierville,
Les funérailles eurent lieu à Mon-

tréal, lundi matin, le 17 courant
et la dépouille mortelle fut trans-
portée à Plessisville où un libe-
ra fut chanté vers une heure.
P. M. l'Inhumation se fit au ci-
matière paroissial.
“La Feuille d’Erable” prie MM.

et Mesdames Provencher, le Doc-
teur et Madame Maurice Morin
et la famille d’accepter ses plus
profondes condoléances dans leur
si eruelle épreuve,

 

Un homme, ne voulant

d’abeilles, et, en dix minutes
d’été couverte de dartres.

d'une valeur de $9.00.

courant renversa une cruche
dans un panier de poussins,

Le bébé, ayant été laissé

c’est trop risqué”.  

Ala Tième manche, Nucci comp-

un simple de Normand Dus-
sault.

Decelle était arbitre au mar-
bre et Constantin sur les buts.

La partie fut jouée dans une
heure et trente minutes.

A Thetford Mines, dimanche
soir, nos joueurs remportèrent
leur deuxième victoire au compte
de 10 à B. 

 

Pourquoi prendre des chances ?
Il vaut mieux payer son abonnement à un journal,

plutôt que d’emprunter le journal; c’est encore le meil-
leur moyen d'éviter des désagréments et de ne pas man-
quer sa lecture comme en fait foi cet article paru récem-.
ment dans le “Selma (Alabama) Times Journal”.

pas payer sa souscription
au journal de sa ville, envoya un jour son petit garçon
afin d'emprunter celui de son voisin. Le petit garçon partit
en hâte, mais sur son chemin il se heurta à une cruche

il devint comme une course
Son père vint à son se«

cours, mais dans sun énervement il ne vit pas une clô-
ture de fer barbelé et se jeta dessus avec le résultat qu’il
endommagea irrémédiablement une paire de pantalons

\
La vieille vache s’aperçut vite de la brèche dans la

clôture, traversa dans le champ de blé-d’inde voisin et
mourut d'avoir mangé du blé-d’inde vert. Sa femme ayant
eu connaissance de ces événements sortit à son tour en

de crème de quatre gallons
les faisant tous périr. Dans

sa hâte, elle laissa tomber ses dentiers d'une valeur de $36
seul s’amusa dans la crème

répandue sur le parquet et endommagea un tapis de $50.
Durant tout ce branle-bas, le chien croqua onze poules
et les veaux sortirent et mangèrent la queue de quatre
belles chemises étendues sur la corde.

Morale‘ N’empruntez pas le journal de votre voisin:

 

 
 

Au Théâtre Colonial
Dimanche - et - Lundi,

à PLESSISVILLE
24 - et - 25 - Juin

Entièrement Parlé Français

BEAU GESTE
Avec: Gary Cooper, Ray Milland, Robert Preston, Brian Donlevy, Suzan Hayward et J. Carrol Naish.

Version Française de: ‘Beau Geste”.

 

Super Spécial

 

Les locaux ont compté à la’

ta le point victorieux, après être
| Passé sur les. buts sur erreurde.
Daley, un sacrifice de Daigleet
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ll est entendu que les articles de “La Feuille d’Erable” sont publiés sous la

Ste-Marie, Province de

“La Feuille d'Erable” est imprimée aux ateliers ‘Le Guide Ste-Mucr- Lice”

Québec
Jean-Paul Houde, propriétaire, Plessisville, P. Q,

responsabilité de leurs

—

Point de découragement
| NON, pour les catholiques convaineus et sincères, il n’y!

à jamais lieu de se décourager, car, tout a un sens surnaturel:
au fait, une Muin paternelle dirige les événements pour le
bien des élus.

Les contretemps, les épreuves, sont nos petites croix
quotidiennes, inévitables, nécessaires, depuis la chute primiti-
ve (la vie n’a-t-elle pus été dénommée “un chemin de croix” 7)

Il y en a qui sont enclins a se désoler outre-mesure, lors-
que tout ne va pas à leur gré, que tout ne leur réussit pas:
v’est une erreur causée pur le manque de réflexion.

De vrai, n’y a-t-il pus un peu d'amour-propre, un peu
d'orgueil, un peu de vanité, un manque d'humilité, à se cha-
griner pour ne pas être assez aimable, assez bien doué phy-
siquement, pour n'avoir que très peu de talents ?

Plus l’on possède, plus il a de responsabilités, plus il y
aura de comptes à rendre au Maitre suprème, au Jour des
grandes rétributions!

En outre, s1 l’on avait tout à souhait, on n'aurait pus à
faire d'efforts, on se négligerait et, qui sait? on deviendrait
peut-etre Iimpertinent, par Lrop auducieux, voire impitoyable
«hvers uutrui.

La divine l'rovidence est sage, cl elle ne permet rien en
vain: toul est pour le mieux dalis ses ordounnainces; elle coor-
donne les choses u notre endroit, de lagon à nous fuite acque-
rir le plus de mierites possible, et a nous ussurer un bonheur
plus intense, dans l'Au-delà. wi puis, 11 nous arrive de com-
mettre des Laules: alors, 11 LaUL expier, l'eparer; tout se paye!

SUPPUELUNS-NOUS done pallemment leds que nous somiues,

et meute s0yulls Contells dae Ne pus etre pures!

SOYONS IOIUs, sUYONIS genereux, soyons soyeux, et tout ira

à merVvelile pour nous; eL NOUS LLOUVEFONS QUE NOUS sUMIMLES

Loujours assez lavorises, plus nleme que Nous meritons.

Sl 1oUs possedons ull grand coeur et il tient a nous d'a-

voir beaucoup de cueur, nous aurons amplement tout ce qu’il
taut pour faire du bien, de l'apostolat, pour nous sanctuier

pour vravalller à la gloire de notre Uréateur.

Ur, que pouvons-nous desirer qui Vaille, en dehors de ces

idéaux transcendants? . ..
En consequerce, 11 n’y a jamais lieu de se décourager,

pour un réel chrétien!

C. L'ERMITE

 

La campagne en faveur des
Ecoles Catholiques de la Colombie

Au college Jean de Brébeuf
 

La campagne eu faveur des E-

ecoles catholiques de Colombie a

touché déjà les milieux les plus
divers. Lu Fédération générale des

ligues du Sacré-Coeur, qui appuic

cette campagne nous annonce

qu’elle a reçu des dons à trans-
mettre à l’Archevêche de Van-

couver du la part de conseils mu-

nicipaux, de groupes d'instituteurs

d'individus prêtres ut laics, de li-

gues du Sucré-Coeur paroissiales,
d’écoliers membres de la Croisade

Fucharictique, ete.

Parmi les premières souserip-

tions, celle. des étudiants du Col-

lège Jean-de-Bréboeuf de Mont-

réal, mérite d’être particulierement

signalée.

Un Rh¢toricien du collège, M.

Richard Drouin, a demandé spon:

tanément aux autorités de l’insti-

tution d'organiser la souscription

parmi les élèves, AVec un copain,
il à passé le chapeau dans toutes

les classes après un discours des

plus persuasifs. 11 a facilement re-

cueilli un montant de $75., pris

sur les économies des collegiens.
En même -temps les étudiants si-

gnaient une requête au gouverne-

ment de Ja Colombie priant le

ministre de l’Education que justice
soit faite aux écoles catholiques

de sa province. 478 signatures ap-
paraissent sur la pétition. Des  

Messages de sympathie sont a-
dressés aux vatholiques de Colom-

bie, à Son Exe. Mgr Duke: “Les

élèves d'Eléments francais vous
envoient un messazu de sympathie

et une promesse de prières, T'ous

nous avons signé une feuille des-

 
 

 

Terrain à Vendre

à Plessisville
Magnifique terrain à ven-

dre, prêt à bâtir, 60 x 124,
égolts rue en asphalte, taxes
payées.

S'adresser à:

Pharmacie Marchand
Tél: 80 Plessisville P. Q.

 
 

 

 

Palans à Vendre
Equipement complet de PA-
LANS avecc câbles complè-
tement neufs. Très pratique
pour entrepreneur. Prix d’oc-
casion. j

S’adresser à:

Roland Marcoux
183 rue Des Erables

Pessisville, P. Q.
 

 

 =

 

Tél.:  

TAXI ROYAL
Service Jour et Nuit... Passagers Assurés
Spécialités: MARIAGES, BAPTEMES et

FUNERAILLES.

Ancien Garage J. N. Laliberté

114, rue ST-CALIXTE

PLESSISVILLE

R. Grégoire; L. Grégoire; P. Gosselin A. Pépin.
Taxis supplémentaires en fin de semaine.

444   
 
 
 
 

$2.00 — Etats-Unis: $2.50 — Six mois: yLzo

classe, Ministére des Postes, Ottawa’,

auteurs,

Pourle tarif des annonces on voudra bien s’adresser à notre bureau

tinées au gouvernement de votre

province. Nous y avons ujouté une

aumône dégère mais qui vient du

fond du coeur”. "Mon pere est

mort a Dieppe, dit un petit, pour

la liberté, eux autres, là-bas, ils

veulent l’enlever”,

La Fédération énérale des Hi-

gues du Sacré-Coeur remercie ct

félicite les collégiens de Jean-De-

Bréboeuf ve est ussurée que cette
initiative sera reprise par tous les

collégiens de la Province. les étu-

diants de la Colombie comptent

sur cette sympathie et cette en-

traide.

zUne liste des sonscripteurs sera

publiés, La Fédération générale

des lizues du Sa>ré-Cueur s'offre

encore à transmettre à qui de

droit toute souseription qu'on lui

voudra adresser pour les Ecoles
catholiques de Colombie. Faire les

chèques à l’ordre de ARCHEVE-

CHE DE VANCOUVER. Les adres

ser directement à Vancouver, 046
rue Richards, ou à la fédération

générale des ligues du Sacré-Coeur,

8100 boul. St-Lavrent, Montréal

14.
-— -- 000—

Hoya deux vérités qu'il ne faut
jamais réparer en ve monde: 1-

que la souveraiuete réside dans

le peuple: 2- que le peuple re

doit jamais l'exercer,

 

Le tétanos fait

Selon le docteur C, 8. Anglin,
de l'hopital des Knfants malades
de Toronto, les tétanos demeure au-

jourd’hui une des maladies con
tugieuses des plus graves qui sé

manifeste le plus suovent, au

cours de l’été, chez le enfants.
C'est ce qu’il écrit dans un ar-

ticle de magazine de la Ligue

Canadienne de Santé "HEALTH"
Le danger du técanos ne consiste

pas dans le nombre des enfants

atteints, cay il est heureusement
assez rare, mais dans les souf-

frances atroces qu'il provoque et

dans le taux très élevé de la

mortalité,

Poutrant, cette maladie peut être
complètement prévenue pay l’em-

ploi de sérums antitoxique. Le Dr

Anglin prétend que le tétanos, à

l'heure actuelle, à notre époque

avancée, ne devrait présenter qu'un
intérêt historique. Malgré cela,

chaque année, et dans toutes les

provinces du Canada, des enfants
succombent à cette maladie, indi-

quant lu nécessité d'une vigilance

continuelle de la part de nos
services d'hygiène, et importance

de faire campagne en faveur de

l'immunisation gérérale.

Le tétanos est causé par le
poison distillé par un germe pro-

venant le plus souvent du sol,
du fumier ou de substances en
putréfaction. Ce microorganisme

est fréquemment présent dans les

intestins des chevaux ou autres
animaux et se propage par leurs
excréments, Il pénétre d'habitude
dans le corps humain par des

brûlures causées par des pétards,

par des échards entrée dans la

chair, pa, des coupures, des pi-
qures d'insectes, «les brûlures or-

dinaires, des fractures ete.

La prévention du tétanos de-

Vrait commence, par l'immunisa- 
    

 

tion de tous les enfants au moy-
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Lorsque Frontenac, inquiet et irrité des constantes incursions des Iroquois, décida de

mettre fin aux attaques incessantes de ces cruels Indiens, il n’attendit pas que ceux-c: lui

portent le premier coup, mais il alla leur livrer bataille dans leur propre pays.

Attendre l'ennemi chez soi, quand on peut l'arrêter à l'étranger, n'est certes

pas une sage façon d'agir. Les conflits extra-territoriaux auxquels le Canada est

appelé à participer n'ont pour but que de nous éviter les affres d’une guerie

éventuelle au pays même, guerre qui dévasterait nos foyers, compromettrait

la sécurité des nôtres, et pourrait fort bien nous faire perdre tous nos droits

et les libertés que nous avons si chèrement acquises.

Un pays sans armée est aujourd’hui un pays vaincu. Des troupes mobiles,

bien équipées, capables de servir n'importe où quand ce sera nécessaire,

sont un élément indispensable de notre sécurité nationale. Cette armée

a besoin de bons hommes pour sauvegarder notre héritage. C’est à cette

fin que vous êtes invités à faire partie de

victimes
encore trop de

en d'un sérum antitétanique, Lette
opération se combine aujourd'hui

avec immunisation contre la diph-

térée ey la coqueluche et se donne

en mème temps.
Cette prégaution devrait otro

employée dés Page de trois on

six mois.

-——voUo — ---
’ ’ .Qu’est-ce qu’un client?

Un Client, c’est le personnage

le plus important dans le bureau
en persinne ou pa, correspondan-
ce,
Un client ne dépend pas du

nous, nous dépendons de lui.

Un client n’est pas une inter-
ruption de notre travail il en

est le but. Nous ne lui faisons

pas une fuveu, en le servant c'est
lui qui nous fait une faveur en

nous »rocurant l’occasion de le
faire.
Un client n’est pas un étranger

dans notre entreprise il en cunsti-}

tue une partie intégrante.

-Un client ne représente pas sim-
plement dans un registre

un être humains gui a unc natare
sensible comme la notre, avee

ses penchants et ses préjugés.

UnClient n’est pas une personne

avec qui l’on peut discuter ou joue:

au plus fin, Personne n'a jamais

gagné une discussion avee un Cli-

ent.

Un Client est une Personne qui

nous apporte ses besoins. C’est

à nous qu’il incombe de savoir

les traiter de façon profitable pour

lui et pour nous-mêmes.

c'est

i
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Notes Sociales
 

M. et Madame Henrl et lew
fils Roger, se sont rendua à Mon-
tréal en fin de semaine,
M. et Madame Joseph Henri et

M. Gérard Henri sont allés au
Festival dus Fanfares qui eut

lieu a Shawinigan,
Madame Joseph Henri est ullée

à Bluck-Lake dimanche le 10 juin

Elle à rendu visite à ses soeurs

Mesdumes Binette et Vaillan-

court,

M. et Madame Jos. Dugal, M.

et Madame Emile Larochelle, Mlle

Larochelle, Mlle Madeleine Bois-

vert, Dr. et Madame J, Marie
Chapdelaine, M. et Madame Jean-

Paul Bourque, Mme Rosaire Cô-

té, Mme A. Charest, Madame Ray-

mond Clharron, M. et Mme York

Grégoire, Mille Madeleine Bour-

que, et M. et Madame Jean-Paul

Houde assistaieny au concert de
Maurice Chevalier au Théâtre Lau-

rier à Victoriaville, tundi, le 11

juin,

de Plessisville, M. et et Mme Ed-

mond Roux de Victoriaville, M.
et Mme Alphonse Perreault, M.
et Mme Robert Perreault, Bernard
Perreault et Mlle Perreault de Prin-
ceville ainsi que M. et Mme Gilles
Perreault de St,Norbert, sont al-

lés en voyage à Belle Vallée On-
tariv dernièrement.

Ils ynt visité chez M. et Mme

David Labonté, ¢t M. et Mme Dé-

siré Labonté et autres. Ils se ren-

dirent également a Kirkland Lau-

ke chez M. et Mme Georges La-

rose et Henri Labonté,

ls partirent de Plessisville le 3

juin pour revenir le 13 courant.

tous sunt enchantés de leur beau
voyage.
Madume Alphéda Tardif s'est

rendue à St-Tite des Caps, lun-

di le 11 juin. Elle « rendu vi-
site à M. et Mme Roch Doy-
le.

  0
La raison se compose

tés qu’il faut
de véri-

dire et de vérités qu'il faut taire.

 

   AU JEUDEBASEBALL

 

‘Au bon
182, rue St-Louis

À l’avenir:

  

Enrg.

Afin de mieux servir la population de Plessisville,

Notre Magasin restera
ouvert tous les

Mercredis après-midi.
Nous donnerons un ESCOMPTE de 10%, ce jour-là

Aussi, DES SPECIAUX dans différentes lignes
de marchandises.

VENEZ NOUS VOIR

marché”
Plessisville P.Q.
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S'ADRESSER À: Dépôt d'effectifs No 3, Casernes Connaught, 3, côte de la Citadelle, QUEBEC, P.Q.

Ecoutez ‘’Coup de Clairon”, tous les jeudis soir, au réseau français de Radio-Canada.
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JEUDI LE v1 JUIN Tul, 

LE VIEUX CHATEAU
  

 

Au loin, là-bas, sous les arbres s’abrite,
Un vieux château au dos maigre et bossu.
Sont toit se penche, et son mur gris s’effrit
Le seuil n’est plus qu’une marche moussue,

Baillant d’ennuis, un volet sur la bouche
Les fenêtres n’ont
L'aspect hautain,

plus comme autrefois,
et l’air presque farouche

Qu'’elles prenaient au passage des rois.

Bien que parti, le passé vit encor,
Emprisonné en ces ruines tombantes;
C’est son accent, qui, la nuit, quand tout dort,
Jase en priant, dans la brise tremblante.

La blanche nue, qui telle une fumée,
Monte en tournant, sur un fond de ciel bleu,
C'est, du château, la pauvre âme enfermée,
Qui va porter des nouvelles à Dieu.

Claire-Yvette Séguin
Saint-Alban

Pierre Petel chante notre province
Un jeune chansonnier de chez-

nous qui a déjà de fort jolies mélo-
dies ‘à son crédit, notamment cel-
les du film ‘Les lumières de
ma ville”, vient d’enrégistrer qua-
tre nouvelles cemposition sup dis-
que London. Chacune des chansons
de Pierre Petel a pour thème un
uspect de notre province, “Y’a-y’a-y’
a” chante la ville de Québec d‘une
fagon originale. “La route de ma

province” est une marche qui
nous entraine sur nos belles routes

où l’on rencontre de tout, des
fleurs, des arbres et des loups-
garou. “Sur les pentes des Lau-
rentides”, une chanson de ski, -sera

sans doute sur les lèvres des fer-

vents de ce sport l'hiver prochain
La quatrième, “La neige frivole”

est un poème plein de fraïcheur
sur une mélodie des plus entrai-
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Madame M.

a
_==

Notre Grande réduction|

= de Chapeaux

se continue...
Voiles et diadémes de mariées

RENDEZ-NOUS VISITE.

Au 2iéme étage chez Willie Vaillancourt, Taxi
145, rue St-Louis, Plessisville, P. Q

à louer.

L. Latulippe   
À qui la chance?

A quoi songent nos jeunes gens

qui terminent leurs études. Les

premiers -pas vers la vie active
Importince de se forger un ca
ractère, Sentiment de la respon-
sabilité à cultiver, Principes à
formuler. Conseils du vertueux

Mare Auréle grand empereur ro-

main, D'ici une hnitaine plusieurs
de nos jeunes gens garcons et
filles diront adieu aux salles de

classe. ils auront comme ont le
dit ‘terminé leurs études”, Ils ne

seront pourtant pas arrivé au

bout de leur voyage, c’est à dire

au bout final de la vie. C’est donc
à leur intention et afin de les
aider à s'orienter que nous pu-
blions aujourd’hui en première pa-
ge un2 intéressante étude pour les
finissants.

LE FRUIT DES ETUDES A
--RECOLTER

Le jour ou vous sortez du col-
lège armé d'un diplome jeunes

gens, garçons et filles, vous en-
trez dans la vie pour faire fasse
à l'avenir. Ce jour-là vous faites

les premiers pas dans la vie, pour

suivre la voie pour laquelle jus-
qu'ici vous n’avez fait qu’un pré-
paratif. Vous vous apprétez à
récolter les fruits de vos études,

SE FORGER UN CARACTERE

Chacun de vous dans cette pé-
riode ‘mouvementée avec vos pre-

miers contacts de ce qui va deve-
nir Votre personnalité. Vous com-

mencerez à acquérir les qualités
qui vous distingueront des au-

tres. Votre succès dans la vie dé-
pendera de la manière dont vous

bj forgerez ces traits individuels en
quelque chose de plus fort que vo-
tre personnalité et votre caractère,

SENTIMENT DW LA RESPON-
SABILITE

Personne d'entre vous ne dési-

ments + mn 0000 sien ann

 

nantes, ;

Espérons que ce jeune chan-
sonnier canadien chantera bien-
tôt d’autres coins de notre beau
pays. Il est accompagné au piano
et à l'orgue par Phil et Ray
Ladouceur. 

 

 

156, St-Louis,

famille & des   
PRIX EXCEPTIONNELLEMENT BAS

11 nous faut sacrifier notre Chaussure d’été pour
faire place à celle d'automne.

Un ESCOMPTE AVANTAGEUX

sera alloué sur toute notre
Marchandise Régulière.

“SEMAINE de

TEL. 429

Commencera le 22 Juin,
Vous y trouverez des Chaussures pour toute la

£

REELLES ECONOMIES

Semaine de Réduction |
VEUILLEZ PRENDRE NOTE OUE LA

Magasin

de Chaussures

 

REDUCTION” au |  

Les étudesterminées c’est
la vie qui commence

 
Chez Gabriel Couture

Plessisville P. Q.

Plessisville, P. Q.
(Ancien Commerce de Raymond Guiimette)

jusqu’au

30 Juin

  
 à 

JE VOUS INVITE A VENIR NOUS RENDRE VISITE AFIN DE BENEFICIER DE

 

 

LT mme5 psp uO ot but

rent entreprendre cette période

de voyage dans la vie sans une
carte pour vous guidez vers quel
port vous avez choisi. Done a
chacun de vous de choisir ce que
vous désirez et d’en calculer le
coût.
Le seul fait de vous préparer un
plan de ce genre développera chez

vous la faculté qui fait le plus
défaut - au dire des patrons -
chez les employés c’est-à-dire le
sentiment de votre responsabili-

té, En réfléchissant clairement à

Vos propres problèmes chacun . de
vous apprendra à analiser les si-
tuations et é s'en rendre maitre.

PRINCIPES A FORMULER

Vous jeunes gens garçons et
filles qui finissez vos études cette

année avez aucun doute l'intention

de formuler quelques princiges

pour vous guidez dans la vie, En
voici quelques-unes qu’ils peuvent

être accepter en toute confiance.
Qu’l est nécessaire de conti-

nuer à s’instruire que la religion
est toujours en premier lieu Dieu
nous ne pouvons rien; que la

démocratie est la meilleure forme

de société, que la liberté est indi-
visible: il faut que chacun soit
libre que chacun de vous fera par-

ti de la société: que la largeur
d'esprit dépend de l'échange et

    

 

  

 

 

de là communication dés idées, que
toit ce qu’on entend n’est pas
nécessairement vrai et qu'il faut
dégager le vrai et le faux, que
la discipline est nécessaire pour

surmonte, les Jifficultés, les dé-
sagréments, la géne, la frustation
et des épreuves, qu'il faut tenir
compte des besoins spirituels, que
rien ne donne plus de satisfaction
que le travail bien fait.

LA REGLE DE MARC-AURELE

On trouve plusieurs de ces prin-
cipes dans les méditations de l’em-

pereur romain Marc-Auréle et voi-

ci ce qu’il dit:“J’ai appris à me
durcir à la fatigue à me conten-

ter de peu, à travailler de mes
propres mains à ne pas me mêler
des affaires d'autrui, à ne pas

prêter l'oreille aux mauvais pro-
Pos à ne pas perdre mon temps

à des vétilles, à respecter la li-

berté de parole et à me familiari-

ser avec la philosophie”.

UNE BELLE LECON A TIRER

Qu'il serait édifiant et encoura-
geant de voir la plupart de vous

finissants accepter à votre avan-
tage au moins quelques-uns des
principes exposés plus haut pour
votre orientation dans la vie. Ce
sont là des outils indispensables
pour vous jeunes gens qui entre-

tiendraient le véritable et profond
désir de devenir de bons citoyens
canadiens, Et je suis d’avis que les
principes énoncés dans les Médi-

tations du grand empereur ro-
main. Marc-Avrèle devrait être
affichés dans toutes nos institu-
tions d’enseignement.

 

Les piqueurs, piqués
Les maringouins et mouches

noires, terribles iléaux du Grand
Nord Canadien vont enfin buttre
en retraite,

Les entomologistes du Service
scientifique du iministère fédéral
de l'Agriculture enquêtent depuis
quatre ans sur les habitudes de
de ces innombrables ennemis ils
ont découvert des faits renver-
sants.

Pay exemple, ils savent main-
tenant comment réprimer des ma-
ladies (ransmises par les marin-

gouins, telle l’encéphalomyélite hu-
maine et chevaline (ou maladie
du sommeil), et possèdent de
meilleurs modes d'application des
insecticides surde,grundes super-
ficies, =,

Selon um arucle du dernier
numéro de “l’Ovale C-I-L”, des
entomologistes ont effectué à Fort
Churchill, Manitoba, la pulvérisa-
tion de DDT par voie terrestre

sur 250 parcelles expérimentales

mesurant de 1,000 pieds carrés à
deux acres, et la pulvérisation
aérienne de 13 parcelles de %
à 2% milles carrés.

Les leçons de ces. expériences

furent mises à profit l’an der-
nier dans les régions inondées de

Winnipeg, avec l'application de
6,000 gallons de solution renfer-

mant une tonne de DDT sur 12,
640 âcres. Ce traitement élimina
90 pour cent des maringouins a-

dultes et 85 pour cent des larves.
Ainsi la région dévestée put é-
viter les épidémies transmises par
les insectes.

De nouvelles techniques de ré-
presion des mouches noires, mises

au point à Churchill, favoriseront
l’industrie animale que les lourdes
Pertes annuelles de bétail affec-
tent si vivement,

Les travaux de ces savants
sont à encourager. Le Nord cana-

dien fut longtemps inhabitable du-
rant les longs mois d’été à cau-
se des attaques des maringouins
et mouches noires. L'importance
économique croissante de ces
régions et les besoins de la dé-

fense nationale exigent qu’on pren-
ne des mesures contre les mous-
tiques.
L’ENSILAGE D’HERBE EN

DUSTRIE ANIMALE
L’ensilage du foin vert et des

surplus d'herbe du pâturage par-
ticipe fortement à la production
fouragère sur bien des fermes
d’élevage.

Selon l'Actualité agricole C-I-
L”, l’ensilage d'herbe peut rem-

placer  l’ensilage de mais dans
la ration des laitières. Selon les

chercheurs, une livre d’unité nu-
tritive totales de l'ensilage d’her-

be produit autant de lait et de
viande qu’une livre 'U. N. T. de
l’ensilage de mais,

L'ensilage de luzerne apporte

deux fois plus de protéine que

l'ensilage de mais. ce qui per-
met de réduire le niveau protéi-
que des moulées. Dans la pra-

tique, lorsqu’on fertilise au méê-
me taux que le mais les légu-
mineuses et les mélanges gra-
minés-légumineuses, les rende-

ments en vert sont supérieurs
à ceux du mais, avec moins de
frais.

D'autres épreuves indiquent que
le lait des vaches nourries à l’en-
silage d'herbe renferme plus de
caroténe et de vitamine A quand

IN.

que dans le cas de l'ensilage de
mais. Le lait aussi meilleur
goût.

 

MANUTENTION SOIGNEE DES
INSECTICIDES

Avant d'acheter un insectici-

de, assurez-vous qu’on le recom-
mande contre les insectes qui ra-

vagent vos plantes, qu’on le con-

seille pour les plantes à traite
et qu’il convient bien à votre ou
tillage.

C’est. là la suggestion de M.
J. A. Oakley, entomologiste de la

division de la chimie agricole C-
I-L, II recommande aussi de bien

lire l’étiquette pour employer sû-
rement et efficacement les insec-
ticides. _

“Les renseignements de l’éti-

quette, dit-il, sont fondés sur la

recherche, l’expérience et l’appli-
cation antérieure, On doit les li-

re soigneusement et les suivre a
da lettre.”

Les précautions que comporte l'é-
tidpette migritent une attention

Spéciale. Par exemple, des pro-

duits ne conviennent pas à cer-

taines plantes ou à certaines pha-

ses de leur croissance, L'époque
de la première application et des

suivantes importe autant que ia

Perfection du traitement. Lemploi
aux concentrations

évite les dommages aux plantes
et garantit l’efficacité de la lut-

te. ““Puisqu’un peut fait du

bien, autant en mettre plus”, di-
sent certains; au contraire, une

application peut nuire plus aux

plantes qu’aux insectes mêmes.

M. Oakley souligne la toxicité
de quelques insecticides pour les

humains et les petits animaux

préférés; il faut les employer a-
vec soin et les conserve, dans

un endroit sûr, non pas sur la
galerie arrière, par terre dans
le garage ou en d'autres en-

droits accessibles aux enfants et
aux petits animaux, Une armoire

élevée et fermée à clef, au ga-
rage ou 4 la cave, implique
moins de risques.

DANGER DU DDT REFUTES
On ne rapporte aucun cas réel

d’empoisonnement par le DDT qu
soit dù aux résidus de DDT dans
.les aliments, a signalé le Dr

Wayland Hayes, du Service de la
saad publique aux EU, en
son récent témoignage devant le

comité d’enquéte sur l'emploi des

produits chimiques pour les ali-
ments.

De concert avec le Dr Paul
Neal, en charge du laboratoire

de physicobiologie, le Dr Hayes

a donné le rapport d'expériences

où des humains ont absorbé di-
verses quantité de DDT, Dans un
cas, les volontaires se sont sou-
mis pendant des périodes prolon-

gées à un brouillard de DDT 10
fois plus fort que celui de la
bombe aérosol.
Bien que le DDT ait recouvert

sensiblement leu, corps, on n'a

relevé chez eux aucun symptô-

me subjectif ou objectif de ma-
laise attribuable au DDT.
En d'autres epreuves, les co-

bayes humains absorbèrent di-
verses quantités de DDT pendant
une période prolong: ot une
plus forte dose en une seule
fois. L'un d’eux consomma 475
milligrammes sans effet domma-
geable.
En guise de conclusion, le Dr

Hayes admet que le DDT est
toxique et que sa manipulation
désordonnée peut causer des dom-
mages, Néanmoins, ajoute-t-il, l’in-

secticide n'a provoqué aucun trou-
ble du foie ou autre empoisonne- 
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Bois de chauffage
a vendre

de toute longueur et de toute qualité.

  

S’adresser à:

120 rue St-Edouard

Un Chalet
S'adresser à:

NOTAIRE CHS.-EUG. GOSSELIN
Rue St-Louis     

Plessisville: P. Q.

  

A. E. Boulanger
TEL.: 356

PLESSISVILLE P. Q.

 

a Vendre

TEL. 18

 

ment chronique.

DU PAPIER DF POMMES DE
TERRE

Vous aurez peut-être bientôt
des pommes de terre pilées dans

votre papiey à correspondance si

les .prochaines expériences con-

firment que le mélange de puuus..

de terre et de pâte de ig
assure un meilleur papier. “L'ac-
tualité agricole C-I-L” signale
les essais en cours dans les mou-
lins à papier du Maine.

ESSAI DU SOL AVANT LE
DRAINAGE

L'analyse ‘du sol avant l'ins-  
 

 
recommandées.

 

~

 
tre de la ville, à proximité
des magasins.

ridor.

S’adresser a:  

 

MAISON a VENDRE
© A PLESSISVILLE

située angle des rues St-Edouard et Ste-Marie au cen-

Maison de 8 pièces dont 4 au lère étage et 4 auf
Zième étage avec en plus, chambre de bain et grand cor4

Aussi appartement attenant à cette maison, organi-
sé pour commerce avec grande vitrine. De plus magnid
fique garage. Terrain 60 x 110, emplacement pour la
construction d’une autre résidence.

Pour informations supplémentaires et conditions

Thérèse Latulippe
Coin St-Edouard et Ste-Marie,

tallation du drainage souterrain

s'impose, selon 1e Collège agri-
cole Je I'lTowa. D'après “l’Actua-
lité agricole C-I-L”, les recher-
ches à cette institution démontrent

que les drains de tuile sont à
conseiller pous les sols alcalins
ou acides, alors que le béton
requiert un sol à peu près neu-
tre.

Le drain de béton, toutefois, est

meilleur pour résister aux gels

et dégels. Le fort pourcentage de
ciment protège contre la gelée,
alors que les changements su-

bits de température font éclater

les drains de tuile.

 

    

       

   

 

   

de l’église des industries et
~

J

Plessisville, P. Q.

 

> BRADING— Jugée la MEILLEURE bière canadienne.

par des experts impartiaux à la grande Exposition
1950 de Bruxelles.

* BRADING— Jugée la MEILLEURE bière canadienne

par le nombre toujours croissant de ses amateurs.   (71H IP
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» = basse écoutée à manquer la, son épouse Alice Beaudoin rem-

La dégringolade messe de temps en temps, il] placée par Thérêse Perreault é-

n’y a qu'un pas. pouse de Albert Bergeron. |

Au début de chaque automne dégringoler. Et cela ne se fait  Peusez-vous que ce chrétien nour-| JUIN LE 2 BEAULIEU Marie
nous voyons tomber les feuilles del pas tout d'un coup. De même rit son intelligence ct son esprit Carmen-Réjeanne, fille de Mauri-

nos arbres, elles sont jaunies, rou-| que la feuille jrunit et séche n-| M4 la lecture des revues et! ce Beaulieu et de Reina ampron

gies, rongées. Elles tombent pur-| vant de se détacher, ae méme Journaux catholiques, tant recom- ue St. Joseph e Mansea Donat
tout dans les bois, dans la boue,| aussi fait le chrétien qui dégrin- mandes par nus évêques et nos Parrain et Marraine: A

dans la rue, sur les passants qui les| gole curés? Nom, il préférera la lec-| Dufour de Manseau et son é-

foulent aux pieds ‘ Pour reste, dans la catégoriv ture de romans insignifiants quand pouse Germaine Lampron oncle ets. . ar ; ; . , - ’

Et dire que ces feuilles déchues| des bons, pour faire honneur à ils ne sontpas franchement pou tanLEaNTAINE Marie-
étaient quelques semaine auparavant| sa paroisse, il ne fuut pas ou | V8 et corruptears. A Jeu ! en- Tuli t Franci Hill * de Paul
riches de verdures. Au temps des| blier qu'on a des obligations, des| cournger les bons {vres cuna-| J lette-Francine, dille a
grandes chaleurs de été leur, devoirs d’étât à remplir, Il faut diens, qui pourtant ne manquent Fontaine et de Cécile Henri.
umbre étuit recherché en un mot Vivre selun les ensei-| PAS, il prélere de grandes revues Parrain et Marraine: Gérard
Quel changement! "Quelle dé-| gnements du Petit Catéchisme. américaines, qui viennent dans nos Provencher et Juliette Fontaine

* ° avoisse € 5 ce ’ i é 3 ‘en-
chéance! Voilà ce qu’on uppelle,| Que fait le chrétien qui est en Poleexploiter les fant.se oncle et tante de l’en

égri train de dégringoler ? & queiques mois, : .no fait penser à "a y va plus largement avec plus douloureux événements, pour, JUIN LE 3 BLONDIN Joseph
. PR os ité - ie e

une antre dégringolade beaucoup| les pratiques religieuses. Il ne fait 3¢ fake de la popularité. Raymond. Gaude-Miche "uli 3 Mu
plus déplorable autrement plus| plus la prière en famille, il ne Donc attention à ln dégringolade. Louis Blondin et de Julia Me-
humiliante, c’est la dégringolade| récite plus le Benecdicte et les Si l'on avait commencéesdégrm thet.ai et Marraine: Dr. Jules

du chrétien qui de bon et de fer-| Grâces avant et après les re-[ Buss! De Vite un se a tre e Canti x en TE VO épouse
vent devient peu à peu indiffé-| pas, les Quarante-Heures eu lu Bon Jleu quun u peut-etre a- “antin e a ot Pp ’
rent et méchant visite pastorale de l’Evêque le bandonné, est un Dieu qui nef oncle et tante de l'enfant.

Dans le monde chrétien, dans| laissent indifférent. M abandonne vas. EINLE 3SOSSELI Joseph-

tous les pays il y a trois classes Il échange la grand'messe du veu POOMAS CLOUTIER. |lin Aow et de Laurence Au-
d'hommes: les buns les indiffé-| dimanche pour une basse messe, la 000 5 : prix. ’

ents, les mé 5 courte possible, la messe la “7700 ( ‘rents, les méchants. plus courte possible, la messe lu Payain et Marraine: Emery

Il arrive assez souvent que des plus accomodante. i

ne

indifférents descendent au rang Ce cnrétien qui commence

des méchants, comme il a des| jaunir en attendant de sécher,
bons qui deviennent indifférents.| s'arrêtera pas là. Il élargit tou-

N'est-ce pas la ce qu'on appelle] jours sa conscience, De la messe
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ce V d’ 3La “Vanguar
MM. les Automobilistes avez-vous déjà songé à vous

procurer la célèbre

Automobile “Vanguard” 1951
La plus économique en rapport à son poids, son con-

fort et sa cupacité.

Nous avons Actuellement l’agencs pour Plessisville
et le bas du comté de Mégantic.

Aussi, échange de chars usagés.

Demandez nos prix dès aujeurd’hu:

Garage Bergeron
Ernest Bergeron, Prop.

Rue St-Edouard (Près de la Chapelle Fatima) Tél, 353

Plessisville Station, P. Q.     
 

 

 

Service Express
direct pour
MONTREAL

— De Sainte-Anastasie —

 

 
 

Plessisville
A Montréal — Tous les Jours —

 

 

Tous les =Jowrs| Tous les Jours | Dimanche et

A, M. P. M. Fête seule.

Sainte- |Excepté Dimanche ment P. M.

Amastasie 8.26 4.25

‘Plessisville 9.00 8.00 5.00

Montréal 12.15 8.16 ; 8.15
 

De Montréal à Plessisville et Ste-Anastasie
— excepté Samedi et Dimanche —
 

Tous les Jours:Tous les Jours |Samedi p. m| Dim. p. m,
P. M,

Excepté lo | A. M. Seulement Seulement;
Samedi !

5.30 Montréal 9.30 2.00 8.80

8.45 Plessisville 12.45 5.16 | 11.30
9.20 Ste-Anastasie 1.15 5.4b 12.05
 

ARRETS CHEZ LES AGENTS LOCAUX CI-DESSOUS

Ste-Anastasie: Napoléon Isabelle, Téléphone: 286 sonnez 22

Lyster: Hotel Lyster, Téléphone 4, sonnez 8

Ste-Julie: E, Beaudoin, Hotel, Téléphone 22

\Laurierville: H. Lemieux, Restaurant Téléphone 21
Plossisville: Terminus Central, Téléphone 306

Princeville: E. Milhot, Téléphone: 25
Montréal: Café Dinel 1296 rue St-Christophe, Téléphone MA 0306
Tous les services mentionnés ci-dessus correspondent avec les

Autobus de St-Ferdinand, Black-Lake et Thetford-Mines

Pour renseignements supplémentaires

Consultez votre agent local ou communiquez avec

Autobus
. Plessisville - Montréal

Provencher et Bradette, Props.

Plessisville,

 

P. Q.    

I

el

de

Naissances à

MAI LE 30. GINGRAS Joseph-
Jean-Denis, fils de Antonio Gin-

gras
dif,

JUIN

delcine, Alice, Marie fille de Jean-

Beaudoin, soudeu, de Ste Anne de
Waterouty,

Auprix de St. Hyacinthe et Cla-

ra Lapointe son épouse, grand-

" » parents de l'enfant, remplacés par

Plessisville Gilles 'Lacombe «et son épouse

Claire Auprix de cette parois-

se
JUIN LE 5 BEDARD Joseph-

Roch-fils de Albert Bédard, culti-

vateur, et Marie-Anne Lafond de
(Villeroy.

Parrain et Marraine Joseph-
Lafond et Jacqueline Rivard oncle
et tante de l'enfant.
JUIN LE 6 PROWENCHER JO-

et de Anne Marie Tar-

‘arrain et Marraine: Jean-Guy
Denise Gingras frère et soeur
l'enfant.

LE 2 PERREAULT Ma-

Paul Perreault ct de Sylvia Beau- seph-Bertrand-Yvon, fils de Ray-
doin mond Provencher et de Rachel

Parrain et Marraine: Sylvio Beaudoin.
Parrain Léo Hervé Beaudoin on-

cle dè l’enfant Marraine: Rolande

Mathieu son épouse. Conn, Etats-Unis et

 

 

terre

A votre service.
Nous fabriquons des tuyaux en béton, grandeur

(6”) six x (36”) pouces.
Avons aussi en service deux malaxeurs à ciment.
Frabiquons trottoirs de (4’) quatre pieds de lar-

geur, à $1.25 le pied courant.
Nous faisons également tout ouvrage général en

ciment.
Consultez-nous et demmndeg nos prix

Edmond Taschereau
Tél. i 32-3

  

 

 

Rue St-Louis

Plessisville, P. Q.
x —

 

pouse

 

 

 

 

 

 

AVANT D’ACHRTER UN

REFRIGERATEUR

 

NORGE
 

Le plus beau sur le   marché.

 

 

Plessisville Electrique
145 rue St-Calixte Tél. 266   

Plessisville, P. Q.
 

 

 

 

Tél.: 427 99 rue St-Edouard

LIONEL HENRI |
Entrepreneur Eleotrieien

Vente d'accessoires électriques en général. Aussi, vente
et réparation de Brûleur à l’Huile. Pour vos travaux
en électricité, consultez-nous.

P. QPlessisville,
 

 

 

Docteur J.-R. Vaillancourt
Bureau à l’Hôpital du Sacré-Coeur, de

Plessisville tous les quinze jours, le mercredi.

Prochainevisite: le 4 juillet       GOULET . ST-PIERRE
Ingénieur conseil — Arpenteur géomêtre   Projets de drainage, égoûtti, aqueduc, bornage et cadastre

Emile Goulet, I. P. Armand St-Pierre, A. G.
578A rue Lindsay 18, rue La e

Tél.: 2862 Tél: 8989
Drummondville, Qué. Victoriaville, Qué.

“Préparation de bleus” — Blue prints

 

 

JEUDI LE 21 JUIN 1951,
 

 

JUIN LE 7 BLIER Joseph-
Michel-Réjean, fils de Alphonse
Blier, cultivateur «et de Laurette
Hébert de St.Louis de Blandford,

Parrain et Marraine: Omer Bli-

er et Marie-Rouse Soucy, grands’pa-
rents de 'enfant.

JUIN LE 10 FRECHETTE Jo-
celyne-Ginette-Joane, fille de Thad-

dée Fréchette tricoteur ot de Geol-

gette Gosselin,
Parrain et Marraine: Isai Gosse-

lin de St.Ferdinand cl son é-
Albertine Labunté grands’

parents de enfant.

JUIN LE 10 TREMBLAY Ma-
rie-Lise-fille de Lionel Tremblay,

mouleur et de Rita Cayer,

Param et Marraine: Arthur Cu-
yer de Victoriaville et Marie Cour-

tois son épouse,

JUIN LE 10 RENE Marie-

Florence-Colette, lille de Gérard

René et de Majella Pelletier.

Parrain el Marraine: Philippe

Martel, cantonnier de Pierreville

et Régina René, oncle el tante de

l'enfant.

JUIN LE 11 ROY ‘Juseph-Lu-
cien-Normand, fils de René Roy

nrécanicien el de lImna Bou-

tin. ;

Parrain et Marraine: Dr Lu-

cien Roÿ, médecin de St-Sauveur

de Québec, et‘ Françoise Pouliot

oncle et tante de l’enfant.

JUIN LE 12 ISABELLE Jo-

scph-Jean-Marie, fils d’Antonio 1-
subelle ut de Annette Beaudoin

de Ste Sophie de Mégantic.
Parrain et Marraine: Wilfrid

Beaudoin et Linu Gosselin.

JUIN LE 12 PROVENCHER
Marie-Rose-Ginettu, fille de  Al-

phense Provencher, cultivateur ot

de Rose Cormier de St Louis

d’Arthabaska.

Parrain el

Provencher et

siers, oncle

fant,

{Lionel

Desro-
l'en-

Marraing:

Marie-Rose

et tante de

Le devoird'état
Le devoi, d'état est, à la

fois, un ensemble d’occupations qu’il

faut accomplir tous les jours, et

un ensemble de personnes que ces
occupations ameénent à rencontrer

et à fréquenter. Ces occupations,

souvent sans prestige, très modes-

tes, demandent la mise en veu-

vre de toutes les vertus chré-

tiennes; esprit de foi, charité, pa-

tience, humilité. Dans ce qu’elles

ont de pénible et de mortifiant,
elles représentent la croix que

Dieu

nous, celle qu'il veut que nous

portions. Cette croix, il ne faut

pas la rejeter; aucune mortification

ne pourra la remplacer.
C’est là que Dieu nous attend

pour juger véritablement de
notre fidélité, Il serait peu con-

forme à notre désir de vérité, de

multiplier des miortifications fa-
cultatives, si l’on n'avait pas le
courage de supporter patieniment

les difficultés du devoir d'état: ce
serait préférer des croix d= notre

fanrication a celle qui Dieu lui-

même nous envoie.

Dans ce qu’il a d'agréable, le

devoir d'état chrétiennement vé-

eu et fidèlement exécuté, constitue

un témoignage de la joie chré-

tienne, une attestation que chez

Dieu, et avec Lui, on est bien
(Le Lien Dominicain')
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Les personnes maigres
engraissentde5, 10,15 liv.
Recouvrez entrain, énergie, vigueur

Quêlie transformation. Leg os ne pursissent Dius,
les Chaira s'affertnissent, le vissge s'arrondit: plus
de cou émacié, disparu cet air de squelette ambu-
lant. Des miliiers de Jeunes files, hommes Gt femmes
qui ne pouvalent engraisser gout fers aujolrdnul
de leur belle apparence. Ma attribuent ce résultat
à Ostrex qui revivitie €: reuloreit. Contient ingrédi-

   
ents, stimuluntg,fortiilanis, fer, vitamenc By
enuta pour enrichir le sang, améliorer l'appétit €t la
digestion et mieux faire profiter de ln nourriture
fait gagner du poids. Ne cralgnez pas de trop en-
graisaser. C 272 quand vous aurez rattrapé les à, 10,

freseaiTes we,
  

——

 

 

 

lui-méme a préparée pour|,

 

meme

 MAIS OUI...
C’est la FRAISE

“Birds Eye”

Anselme
Rouiller
Seul dépositaire.

Oh! quel dessertdélicieux!.…

 

  

 

  
 

 

 

TEL.: 186. \
PLESSISVILLE, P. Q. \\

EPICIER

ar =

 

 

UNE BUANDERIE
à Plessisville

Madame, votre problème du LAVAGE et REDPAS-
SAGE sera facilement résout si vous confiez le blan-
chissage de votre linge &:

La Buanderie Plessis
Installation moderne, service rapide, satisfaction garantie

Notez-bien que chaque lavage est fait séparément.

Faites-en l’essai dès cette semaine. Vous n’avez qu’à té-
léphoner au No 426, à Plessisville, et on se fera un plai-
sir d'aller chercher votre linge à domicile.

Jacques MASSICOTTE, prop., rue Savoie
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Machinerie a vendre
UN TRACTEUR “FARMALL” —A—, hydraulique, avec
charrue et cultivateur à patates. Un an d’usure seule-
ment. Le tout en très bonnes conditions. Nous garan-
tissons à l’acheteur que ce tracteur est comme neuf.
UN “JEEP” 1948, avec POULIES, en parfaite condition.

Livraison immédiate.

S'adresser à:

Roland Binette
LAURIERVILLE, P. Q. Cté Mégantic

 

 

 

Tél.: Bell et Local 861

EUGENE MAGNAN
AGENT D'IMMEUBLES

Achats et ventes de propriétés, commerces,
terres, etc.

Plessisville P. Q.
 —

97, rue St-Edouard
 

 

 
 

 

|    =urVos ELITE De Pieds?
&

J.-N. ROUSSEAU, diplômé
PEDICURE — CHIROPODISTE

Spécialiste pour Maux de Pieds.-

CORS ENLEVES SANS DOULEUR

Callossités, Durions, Ongles Incarnés,
Pieds d’Athlètes, Oignons aux pieds, etc.

LIMITE aux MAUX de PIEDS SEULEMENT

Quelque soit votre cas, les

Renseignements sont gratuits

Pour rendez-vous, Téléphonez à 417

CLINIQUE ROUSSEAUENRG. ’
193 rue St-Louis PLESSISVILLE P. Q.

Su

v
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Tél.: 28

—
—
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164, rue ST-LOUIS, 
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pate ep ou

À votre service depuis 1911

RincHAUD
Plessisville, P. Q.

5-10-15
Meubles — Prélarts — Peinture — Tapisserie

Vitres — Ferronneries

PLESSISVILLE
 

 

  
 



 

JEUDI LE 21 JUIN 1951,

La Saint-Jean-Baptiste
Voice revenue la célébration an-

nuelle de notre fête nationale, le| pas que ce soit! Mais il ne faut

Saint-Jean-Baptiste, Nous ne vou séquence! Ce cri de foi, il doit

drions uucunement amoindrir l'é-| passer dans nos vies, Si c'est
«lat de ces solennités grandiose bien sous l'oeil de Dieu que notre
même dans l’ordre profane. Les| peuple grandit en espérant, à

peuples, comme les individus ont| quoi riment alors ces saltimban-
besoin de ces moment d'électri-| ques de la propagande
sation, de dynamisme, de festi-| sive, sensuelle, que
vité, Et plus le peuple connaîtra |rons dans

ces grandes joies exaltantes, plus| dans nos foyers? Et comment

il pourra s’arracher au matérialis-| nous expliquer ces autres paro-

me envahisseur. les de notre Hymne national:
. “Et ta valeur de foi trempée

Mais le danger est grand de Protègera nos foyers et nos droits”
ne Voiy en ces réjouissances na- Quelle est donc la foi qui
tionales due le côté purement] “ ; ¢ 'a 101 qul nous a-
spectaculaire, en négligeant le cô- dom Po nous avons aban-
té spirituel qui doit primer. Nous Pa he her à une propa-
sommes un peuple catholique: nous gande charnelle éhontée, et que

le chantons à tout venant, “Sous nos enfants grandissent dans

l'oeil de Dieu, prés du fleuve gé- cette atmosphère étouffante?
ant, le Canadien grandit en espé-| Ne nous leurrons pas de mots,
rant”. Notre hymne national est)de patriotisme claironnant et sans

Stores Vénitiens.
Madame, à l’occasion de votre grand mé-
nage du printemps il n’est pas d’occa-
sion plus propice de faire L’'INSTALLA-
TION DE MAGNIFIQUES STORES
VENITIENS.

Nous avons toutes
et toutes les teintes.

Vente, Réparation et Installation

à Domicile.
Aussi, nettoyeur “VENI-KLEEN”.

subver-

nous endu-,
nos murs, et jusque

 
  

—

les grandeurs

 

Faites-en l’essai.

Nos prix sont les plus bas.

Rue Aquedue, Plesaisviille, P. Q.  

+

un cri de foi! Mais il ne faut { but. Notre saint Patron a été une

Figure particulièrement énergique.
Et ce que l’Evangile nous en dit

devrait nous inciter à vouloir lui

ressembler, Les patrons ne sont
pas donnés en vain par l'Eglise
aux divers peuples de la terre:

leur Mission, ils la- remplissent
avec amour.
Mais nous, commient remplissons-

nous la nôtre? : ..
Que de discours nous entendronz

en cette glorieuse féte de la Saint-
Jean, que de belles paroles dé-
bitées avec des accents enflam- 

Bernard Girard |

més! Que nous en restera-t-il de

concret? Pour résumer notre pen-
sée, notre Patron a été un saint,
un des plus grands dans toute
l’Eglise: que sommes-nous devant

lui?
Nous avons une Histoire belle

entre toutes, et rarement un peu-

ple a-t-il eu des origines aussi

sublimes Goyau a pu appeler la

fondation du Canada français “U-
NE EPOPEE MYSTIQUE”. Nous
devons nous tourner vers ce passé
pour nous en inspirer, pour remer-
cier Dieu et Mærie de ces ori-
gines vraiment uniques que le

Saint-Pére s'est plus a rappeler
grandioselors du Congrès ma-

Rien à préparer
IE RCTs2

 

ecrivez &

SP ALBERT FOURNIER
3 "PROCUREURdeBREVETSd'INVENTION
934 STECATHERINE STMONTREAL
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SERVICE.ELECT
Entrepreneurs Eleotriciens

Paul-Emile Laflamme, prop.

©
Consultez-nous.

Rue Saint-Edouard,

Téléphone 181

 

 

 

A Plessisvitle

Tél. : 326-2

A Québec

Ent. St-André

228 rue Dupont

Tél. 2-8121

TRANSPORT GENERAL
Départ de Plessisville pour Montréal:
Le mardi et le jeudi retour dans la

Service régulier entre:
Plessisville, Ste-Sophie, St-Ferdi-
nand, St-Jean Baptiste Vianney, St- méme journée,
Pierre Baptiste, Inverness, Prinee- tour le samedi.

Nous sommes toujours à votre disposition pour vos problèmes d’électricité |

Avons en Mægasin tous les Accessoires Electriques.

 

RIQUE

Plessisville P. Q.

 te >

A Montréal

Entrepôt à

Montréal

Transfer

1670 rue
Williams il

Tél: WI, 1115

— Le vendredi: Re-

 ville, Ste-Julie, Laurierville, St-A-
drien D'Irlande.

— — er imi meme

A QUEBEC TOUS LES JOURS.

Pour transport général, demandes COTE TRANSPORT,Plessisville P. Q.

mm
 

 

J. Alph. Olivier

Assurances Générales

Plessisville P. Q.

198 rue St-Louis,

  

TEL 170

ASSURANCES GENERALES

Nous collaborerons avec vous.

Plessisville, — P. Q.   
 

Olivier & Kelly Enrg

Vie — Feu — Automobile — Accident

Henn Bélanger

Vie — Feu — Automobiles — Acoideats

L'assurance est un plaeement de tout repos.. Seumester-nous nos projets.

 

Camille Kelly

Tél.: 278

 

 res

189 rue St-Louis

    
     

   

   

rial d'Ottawa, et plus recemment

lors de la Béatification de Mar-
guerite Bourgeoys. “Non fecit omni

Nationi”, a dit le Pape; “Dieu n’a

pas favorisé à ce point toutes

les nations”. Mas ce sentiment

légitime de la grandeur de notre

Histoire nous impose aussi et sur-

tout des devoirs précis, et ces de-
voirs ils sont, en quelque sorte,

à l'échelle des dons de Dieu. Plus
on a reçu, plus on doit donner,

C'est toujours la Parabole des ta-
lents, dont parle l’Evangile.
Cetie fête de la Saint-Jean de

1951 devrait marquer un point de
départ vers de nouveaux sommets

Pour nous catholique il s'agit d’ê-
tre dignes en tout et partout
de notre baptême, de notre con-

firmation. Nous sommes un peuple

missionnaire, on la dit et redit;
nous sommes un peuple De grâ-

ce, que tous et chacun mettent
la main à la pâte, afin que devant

le monde entier nous apparaissons

vraiment comme des âmes de lu-
mière, ce conquête spirituelles, et

non comme des moutons de Pa-
nurge. Dieu nous a assez favorisés,
pour qu’en retour nous ne crai-
gnons pas d'afficher aux yeux du
monde entier notre véritable vi-
sage. Ne rougissons jamais de

Dieu de la Vierge Marie, de

  
poivrières dans des blocs d'érable,

de bouleau, de noyer ou de

sumac. On fait des trous du

diamètre voulu — puis on colle

à l’autre extrémité un disque

plat en bois, percé d’un trou pour

un petit bouchon. Recouvrir

d’un vernis clair, de gomme-laque

(shellac) ou de peinture-émail.

Pour embellir ce vieux plateau:

coller, sur le fond, du papier- tenture qu'on peut vernir ou

recouvrir d’une vitre,
A er

 

  

 
On peut faire de jolies salidres et

 
Fabriquez un tableau pratique

pour la cuisine en montant sur un

cadre de vieux tableau un carton

épais (sur lequel vous pourrez

épingler des notes) et un morceau

de tableau noir.

“awesite.0t cousiys
HiIg] SE

 

Pour vous madame...

notre saint Patron, 8B. Jean-
Baptiste: ils ne rougiront ja-
mais de nous, Quatre millions de
Canadiens-français qui le vou-
draient, mais c’est l'univers qui
pourrait être influencé pay cette
volonté collective et individuelle
de placer Dieu partout au cen-
tre de nos vies, que ce soit dans
l’ordre familial, national ou in-

ternational. Vivons donc mieux
notre Hymne national: et tous

le comprendront alors dans toute
sa rayonnante beauté.

Centre -Marial Canadien
—Ç——

Faire-part de
mariage

Monsieur et Madame Donat Four-

nier, autrefois de Plessisville, et
résidant actuellement à Rimouski,

annoncent le mariage de leuy fille

Claire, avec Monsieur Marie-Louis
Pelletier, fils de M. et Madame

Pelletier, de St. Octave de Mé-

tis.

 

La bénédiction nuptiale leur sera
donnée en la Cathédrale de Ri-
mouski le samedi matin, 28 juin,

à sept heures et quarante cinq.

 

*

 

 

Nous venons de recevoir un choix varié de MANTEAUX,
ROBES, SOUS-VETEMENTS, ROBES DE CHAMBRE
BAS, etc. en un mottout ce qu’il faut pour mettre du chic
à votre toilette. Venez nous voir.

» .

Nouveautés La-Tulipe
Mlle Thérése LATULIPPE, Prop.

132, ST-CALIXTE. Tél. 248, Plessisville P. Q.

ease
 

         

 

Cartes

Professionnelles

 

 Dr Raymond ‘Charron
MEDECIN - CHIRURGIEN

Plessisville, P. Q.

HEURES DE BUREAU:

L'Avant-midi à l'hôpital
1 hre à 4 hres P. M. — 7 hres à 9 hres P. M.
Pas de bureau le dimanche & moins d’ungence ou

sur rendez-vous. :   

  

 

Dr Jules Cantin
MEDECIN - CHIRURGIEN

Plessisville, P. Q.

HEURES DE BUREAU:

9 hres à midi — 2 hres à 4 hres P. M. — 7 à 9 hres P. M..

 

 

Dr J.-A. Blais
MRDECIN - CHIRURGIEN

Plessisville, P. Q.

. HEURES DE BUREAU:

10 à 11 h. À. M. — 1 h. à 4 hres P. M. — 7 à 9 hrès P. M
Bureau de dimanche sur rendez-vous.

mn

 

 

 

 Dr Gabriel Giguère
MEDECIN - CHIRURGIEN

Plessisville, P. Q.

HEURES DE BUREAU:

10 hres A. M. à midi — 2 hres P. M. à 5 hres P. M.
7 hres P. M. à 9 hres P. M.

Le dimanche sur rendez-vous

 

Chs-Eug. Gosselin
NOTAIRE, B. A. LL L. ‘ ‘

Heures de bureau: :
9.00 hres & midi tous les jours

1.30 hres à 5.00 tous les jours, excepté le samedi
Le soir: 7.80 à 9.00 hres, lundi, mercredi

et vendredi seulement.
— pas de bureau le samedi après-midi —

173 rue St-Louis, Plessisville, P. Q.

 

    

   

 

   

“CG. Benoit Chartier
: NOTAIRE, B. A. LL L.

Heures de bureau: ‘
9.00 heures à midi, tous les jours.

1.30 hres à 5.00 tous les jours, excepté le samedi
Le soir: 7.80 à 9.00 bres, lundi, mercredi, et

‘rendredi seulement >
— pas de bureau le samedi après-midi — ,

185 rue Saint-Louis Plessisville, P. Q.

  

C.-B.Charron & Cie
Membres Montreal Curb Market

Fils directs avec New-York, Toronto, Québec |

Nous vous offrons nos facilités de communications direc-
tes avec les marchés les plus importants du monde. No-
tre service de placements et de statistiques est à votre
entière disposition. N'hésitez pas d’y avoir recours.

30 est rue Notre-Dame, Victoriaville Tél. 3543
222 ouest, rue St-Jacques, Montréal, Tél. HArbour: 0148

 —
 

 

TEL.: 288    
 

 Antonio Gingras
ASSURANCES GENERALES

Plessisville, — P. Q.
Vie — Feu — Automobiles — Accidents — Maladies

Représentant : L'UNION ST-JOSEPH de Drummondville
Acquéreur du Bureau d’Assurances

de Roméo LALIBERTE

 

 

Tél.: 208 116 rue St-Calixte :

Marc Dufour
B. ALLL

— NOTAIRE —

BUREAU: Le jour et \e soir, excepté le samedi après-
midi et le samedi soir. — Ancien bureau du Dr. Roger.

PLESSISVILLE, P. Q.

 

 

216 rue St-Louis     
  
  

TEL.: 17 C. P. 116

Geo. Dupont
Opticien d'Ordonnances 7

Diplômé de la Corporation des Opticiens
d’Ordonnances de la Province de Québec   

 

167.rue Saint-Louis, Plessisville P. Q.      
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couleurs et patrons.
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Chez Madeleine
Pour une semaine seulement.

1500 verges de Plastic, largeur 36 pouces, différentes

TRES SPECIAL A $0.50 LA VERGE
Venez fuire votre choix à l’occasion des ménages.

Madeleine Beaudet
Roberge

PLESSISVILLE, P. Q.    
  

Le Canada à Berlin
Alors qu’il est plus que jamais

question de guerre d’un bout à

l’autre du monde, en Orient comme
en Occident, nous arrive de Ber

lin, comme par une ironie du

sort, la nouvelle d’une entreprise

de paix et d'entente universelle!

ll s’agit d’un festival interna-

tional de films qui aura lieu du

G uu 17 juin dans la zone ouest

de l'ancienne capitale du trois

siëme Reich, sous les auspices des

autorités municipales de la ville,

de concert avec les dirigeants de

l'occupation francu-anglo-américai-

ne, Or, s'il est difficile d'ou-

blier auel fut nistoriquement le

rôle de trouble-fête de l'Allema-

gne au sein des puuples d'Europe

et du monde depuis un siecle, ul

reste qu'une marge de ses im
périalistes, de ses prussiens iVrus

de gloire, de ses chanceliers, de

Bismarck à Ilitler, ce pays fut

aussi celui de grands artistes,

chercheurs, savants, écrivains ct
compositeurs dont le génie ne

cesse d’étonner le monde. Pour ne

citer qu’un seul aspecl de cette

tendance, il n'y a qu'a se rappe-

ler le magnifique travail de grand

art accompli par les —Allemands

dans le cinéma an cours de l'en-

tre-deux guerres, depuis ies dé-

buts de cet art jusqu'au jour

où ils en firent Un vulgaire instru-

ment de propagande.
Or, “est prévisement à Berlin

qu’est née l'industrie allemand:

du cinéma qui devait innnorta-

liser tant de grande noms de réa-

 

 

trage (Documentaires, culturels ou

scientifiques). Il s’agit en l'oc-

«urence de l'Egypte, l'Argentine,

l’Australie, la Belgique, le Bré-

sil, le Chili, le Danemark, l’Alle-

magne, "Angleterre, la Finiande,
la France, la Grèce, la Hollande

l'Inde, lIrlande, l’Etat d'Israël,

l’Italie, le japon, la Norvège,

l'Autriche, le Portugal, la Suède
la Suisse, l’Espagne, l'Afrique du

Sud, la Turquie, lu Vénézuéla, les
Etats-Unis et le Canada,

Notre pays en effet, sera re
présenté à cette grande manifes

tation internationule de l’art ci-

nématographique par quatie réa-

lisation de l’Office national du

film, intitulées: Alerte, science

contre cancer (qui a remporté deux
prix des concours nationaux et

internaiionaux) Yoho, Vallée des

merveilles (une réalisation en cou

leurs sur un point des Rocheuses)
Chasseur du pôle nord (un film

sup la vie des Esquiamux de Thu-

la) et Caprice en couleurst une
fantaisie, selon des procédés tout

à fuit nouveaux cof avant-gardis-
tes, qui à déjà valu à son jeune

auteur Norman MeLaren, un prix

de la Canadian Film Award).

 

 

Servante demandée
Pour une maison privée.

Position à l’année. Bon salaire
S’adresser à :

 

 

 

 

 

 

lisateurs, directeurs, mMiutteurs en .
scène et acteurs qui aujourd'hui Casier Postal : 228

comptent parmi les vlassiques du Plessisville, P Q.
septième art!
Trente pays ont accepté à date

de faire parvenir dans l'ancienne =

vapitale des films, soit de long -

métrage (réeréatit, avtistiques ou Garage a Vendre

documentaires), soit de court mé- Dans le centre de Prince-

=r ville, sur la route nationale.
. « A Beau poste, remorqueuse et

Maison à vendre à outillage. Prix très avanta-
Invérness geux. S’adresser :

Maison construite depuis 3 Notaire Feeney,
ans seulement. Couverture en Princeville
tôle et l’extérieur en bardeau
d'amiante. ou

S'adresser à:
David CURRIE Notaire Gosselin

2 avi ; Plessisville
St-Pierre Baptiste, P. Q.

Cté Mégantic Ces

= == x  
 

 

Terre à vendre

a St-Ferdinand
avec maison et grange
dessus construites, située
au 10ième rang à St-Fer-
dinand.

Tout le roulant sera aussi
vendu, comprenant:

fi 14 Bêtes à cornes, 2 che-
vaux, machineries, râteau
Faucheuse, Voitures de
travail et de promenade.
Aussi, sucrerie de 1,000
érables sur cette ferme.

Prix exceptionnel pour
acheteur sérieux.

S’adresser à:

David CURRIE
St-Pierre Baptiste, P. Q.

CléMégantic   

Asphalte
Les personnes qui désirent

faire poser de l’asphalte dans
leur cour ou ailleurs, sont
priées de s’adresser à:

Jules Dickner
10, rue Savoie Tél.: 319

Plessisville, P. Q.
 

 

Chalet à louer
Chalet à louer à St-Ferdi-

nand, tout meublé et avec é-

lectricité.
S‘adresser à:

Maurice Michaud
Rue St-Nazaire

Plessisville, P. Q   
 

 

S’adresser :  
Magasin à louer
a Plessisville

situé rue Si-Louis. Beau poste pour
;Ç magasin ou bureau d’affaires

Ancien local de la Pharmacie Marchand,

Madeleine Beaudet
Roberge
Plessisville, P.Q.

rue St-Louis

  

de $120.00 23 madame Dollard

g à d.: nous

vendredi.

 
Cette photo fut prise au moment ou monsieur Henri Le-

page, gérant-général de CHRC remettait un chèque de plus
SIMARD qui avait gagné ce

montant au concours DITES-MOI, commandité par TONI. De
reconnaissons: Magella Alain, directeur des

programmes de CHRC, monsieur Henri Lepage, gérant de
CHRC, Mme Simard et Gaston Bois, annonceur à CHRC.

Dites-moi est entendu à 6.45 hres, à CHRC du lundi au
'

 

Marguerite-Murie naquit le 22

juillet 1647 de Claude Alacoque

ct de Philiberte Lamyn, tous deux

recommandables par leur piété et
leur charité envers les pauvres,

Outre cette fille bénie, ces pa-
rents profondément chrétiens eu-

rent deux filles qui moururent en

bus age et quatre fils, dont deux
seulement eurent une carrière as

sez étendue pour devenir plus tard,

les imitateurs et les disciples de

celle a laquelle ts donnaient le
doux non de sueur.

Dieu qui destinait cette enfant

à répandre dans le monde, la dé-
votion au Sacré-Coeur, la combla

encore toute jeune de ses grâces

de choix. Toute petite, elle ne res-

pirait que par Jésus; elle ne eral

gnait aue de lui dépiaire.
Pendant gue croissait ainsi, ar-

rusée des plus pures eaux de la

grâce, cette simple petite fleur

les champs, sa marraine manifes-

ta le Jésir de l’avoir auprès d’elle

afin de lui donner les premières

notions des Vérités chrétiennes.

Les parents de Marguerite acqui-
escèrent à cette demande et ainsi

à l’âge des quatre ans, l'enfant

allait vivre avec sa marraine,

Près du chuteau où habitait la

petite Marguerite ze Lrouvait une
petite chapelle. La petite fille

allait y passer de longues heures,

à genoux, les mains jointes,

Aprés la mort de sa mère uar-

raine, Marguerite revint au foyer,
i, elle eut à pleurer la mort de

son pere. Sa mere l'eavoya pen-

sivnnaire chez les Clarisses. A

neuf aus, Marguerite faisait sa

première communion, peu de temps
apres, elle tombait gravement ma-

lade. On la voua à la Très Sainte

Vierge et celle recouvra aussitôt

la santé; ce fut le premier signe

public de l'amour particulier de

Lieu sup lu sainte enfant,
De retour uu foyer pour un

jong repos, Marguerite était de-

venue grande fille, Comme elle

entrait duns sa dix-scptième an-

La vie de Sainte Marguerite
Marie

née, tout changea autour delle,
elle se voyait remarquée et re-

cherchée: elle prenait goût aux
réunions de plaisir, elle diminuait
ses prières: elle distançait ses
confessions, et son âme redescen-
dait peu à peu des hauteurs où

s’était élevée son enfance. Il im-
porte cependant de noter que dans
ses premiers regards sur le mon-

de rien n'’altéra la pureté de son

coeur.
Voyant que celle en qui I a-

vait mis ses plus grands espoirs

l’abandonnait petit à petit, Notre-

Seigneur lni apparut et lui dit:

‘Marguerite, si tu continues à me
mépriser, je t'abandonnerai pour

toujours; mais si tu m'’es fidèle,

je ne te quitterai point et te pro-

tégerai contre tous tes ennemis,

J'excuse ton ignorance; tu ne me

connaissais pas, désormais, si tu

veux m’être fidèle, je me mani-
festerai à toi”.
Le 20 juin 1£71, Marguerite

quittait le monde et ses vains

plaisirs, elle entrait comine no-

vice au monastère des Visitandi-

nes.
La première parole que la vé-

nérable Mère Supérieure adressa

à Marguerite au lendemain de son
entrée au monastère, est restée
célèbre. À la jeune postulante qui
lui demandait comment faire orai-
son, la Supérieure répondit: “Al-

lez, mon enfant, mettez-vous de-
vant Dieu comme une toile d’at-
tente devant un peintre, Agenouil-

lez-vous aux pieds de Notre-Sei-
gneur, contemplez-le, laissez-le
dessine, sa sainte image devant
vos yeux, présentez-lui une âme

simple, pure, recueillie et vous se-
sez comblée de ses faveurs”.

La future grande priviligiée du

Sacré-Coeur alla se prosterner aux
pieds de Notre-Seigneur et Le pria
en silence. Plusieurs foisses comn-

pagnes la virent passer de longues

heures dans la chapelle, le visage

lumineux, les yeux pleins de lar-
mes.

 

AVIS PUBLIC, est par le pré-

sent donné que les TERRES et HE-

RITAGES sous-mentivnnés ont été

saisis et seront vendus aux temps

ct lieu respectifs, tels que mention-

nés plus bas.

ARTHABASKA
Fieri Fucias de ‘Terris

Cour de Magistrat

Canada
Province de Québec.

District de Québec.

No 130-051
BISHOP ASPHALT PAPERS

L'ID., corps politique et incorporé

ayant sa principale place d’affai-

res à Purtneuf, Station, comté de

Portneuf, P. Q demandeur, vs

LUCIEN GOUDREAULT, de No
tre-Datae de Lourdes, comté de Mé

gantie, défendeur.
“Une terre située dans le troi-

sitme rang du canton de Stanfold,

en la paroisse de Notre-Dame de
Lourdes, connue ct désignée vomme

étant le lot numéro huit (3) du

endastre vfficiel dudit Canton de

Stanfold pour le troisième rang

avec bâtisse dessus construites

circonstances et dépendances.”

Pour être vendue à la porte

de l’église de la paroisse de Notre-

Dame-de-Lourdes, JEUDI, le CIN-

QUIEME jour du mois de JUIL-
LET mil neuf cent cinquante-et-un
à TROIS heures de l'aprês-midi

(heure avancée).

Le Shérif,
FELIX HOULE,

Bureau du Sherif,
Arthabaska, le 29 mai 1951.

30206-22-3-0 
PUBLIC NOTICE, is hereby given
that the undermentioned LANDS
and TENEMENTS have been sei-
zed, and Will be the respect-
ive time and places mentioned
below.

ARTHABASKA
Facias de Terris

Court
Fieri

Magistrate's

Canada,

Province Of Québec,

District of Quebec,

No. 120-054

BISHOP ASPHALT PAPERS
LTD, a body politic and corpo-
rate, having its head office au
Portneuf Station, county of Port-

neuf, P. Q., plaintiff, vs LU-

CIEN GOUDREAULT, of Notre-
Dame de Lourdes, county of Ivë-

gantic, défendant.
“A farm situate in the third

range of the town-ship of Stan-

fold in the parish of Notre-Da-
me de Lourdes, known and desi-
gnated as being lot number eight

(8) of the official cadastre for
the towmship of Stanfold for
the third range — with buildings
thereon erected, circumstances and

dependencies.”
To be sold at the church door

of the parish of Notre-Dame de

Lourdes, on THURSDAY, the

FIFTH day of the month of JU-
LY, aineteen hundred and fifty-
one, at THREE o'clock in the
afternoon (Daylight Saving Ti-
me).

FELIX HOULE,
SHERIFF.

Sheriff's Office,
Arthabaska, May 29, 1951, 30266-22-2
  

Notre-Seigneur fit gravir à sa
servante les premiers dégrés de
la perfection religieuse et le 6

novembre, 1672, Marguerite pro-
monÇait ses premiers voeux,

Emue jusqu'au fond de l'ame en

ce beau jour de grâces incompa-
rables, Soeur Marguerite-Marie é-
crivait dans le transport de son

amour et avec son sang, une to-

tale consécration d’elle-méme à
Notre-3eigneur. Jet acte se ter-

minait par ces mots sublimes:
“Tout en Dieu et rien en moi” -
Tout à Dieu et rien à moi - Tout
pour Dieu et rien pour moi”. Et

elle signa: ‘fVotre indigne épouse,
Sr -Marguerite-Marie, morte au

monde”.
Depuis son entrée dans le cloi-

tre jusqu'a sa mori, elle ne désira

et ne voulut que souffrir, se mor-
tifier en réparation des outrages

faits à Notre-Seigneur, -
Dans un de ses entretiens avec

Notre-Seigneur, Soeur Marguerite

disait: “Je veux une croix pesante
ignominieuse, sans consolation et

sans soulagement. Que d'âmes pri-
viligiées montent avec vous au

Thabor, pour moi, ce n’est pas

assez d'aller ave: vous au Cal-
vaire, je veux, jusqu’au dernier

soupir de ma vie, vivre parmi les

clous, les épines, les fouets, sans

autre plaisir, sans autre consola-

tion que de n’en point avoir”.
En lisant de telles phrases, nous

nous demandons: sont-ce là des
êtres comme nous qui parlent joy-

eusemeint de la douleur, qui as-
pirent si ardemment à la souf-
france et qui, composés d’un fai-

ble corps comme le nôtre, décla-

rent qu’ils n’ont au’une faim qu’u-

ne soif: “SOUFFRIR” et qu’ils

resteraient volontiers suy la terre
jusqu'à la fin du monde pour ras-

sasier cette faim cette soif.
Oui, sans doute, ce sont des é-

tres comme nous, mais soulevés
par la grâce et surtout transfor-
més par le Sacre-Coeur,

Plus Soeur Marguerite vieillis-

sait, plus l’amour de Notre-Sei-

gneu, la consumait. Sa frêle et
délicate constitution ne résistait
pas à de telles émotions; parfois

elle défaillait tout à coup, et de

ses yeux coulaient des torrents

de larmes. Ceci etonnait fort les
autres soeurs. ‘Que se passe-t-il

entre Dieu et cette âme pendant de

si longue heures, se demandaient-

elles?
Ce que les Socurs se deman-

daient en ce temps-là, nous, nous

le savons apjourd’hui: Soeur Mar-
guerite-Marie avait de longs en-
tretiens avec le Sacré-Coeur, Non
seulement, Soeu, Marguerite s'est

entretenue avec le Sacré-Coeur,
mais elle eut plusieurs appari-
tions.

C’est sur l'ordre de ses supé-

rieures que Soeur Marguerite-Ma-
rie écrivit 1e récit de ses visions
et elle le fit, en arrosant son pa-

pier de ses abondantes larmes.

_ JEUDI LE 21 JUIN 190,
EEESa Sverreraetu=pge   

“O mon Seigneur, s'écriait-elle
en commençant à écrire ses révé-

lations. Vous seui, connaissez la

peine que je souffre eu accomplis-

sant vette obéissance et la violen-
ce qu’il me faut faire pour sur-

monter la répugnance que je res-

sens un écrivant ceci; accordez-

moi, je vous en supplie, la grâce
de mourir plutôt que d’y mettre
aucune chose que ce qui vient de
la charité de votre esprit, Et par

miséricorde, 6 mon Jésus, qu'il ne
soit jamais vu de personne que de

celui que vous voulez qui l’exa-
mine, afin que cet écrit ne m’em-

pêche pas d’être ensevelie dans un
éternel mépris et oubli des créa-

tures. O mon Dieu, donnez cette
consolation à votre pauvre chétive-

esclave”.

A la lecture de ces lignes nous

sentons la lutte de la sainte en-
tre l’humilité et l'obéissance.

 

Roger LEBEL fut le garçon

  
Sa majestée la Reine de la Radio, Marjolaine HEBERT,

au momentou elle est interviewée par Roger LEBEL, pour son

émission DEBOUT C'EST L'HEURE. On se rappellera que
d'honneur de sa MAJESTEE,

lors de son couronnement à Montréal, lors du bal des Artistes.

 

PLASTIC, 36’ et 54”,

sur mesures.

   
A

Spéciaux jusqu'au 23 juin...
ROBES de Maison, pour Dames

ZIPPERS, toutes longueurs

GRANDES COUVERTES “Ibex”

LAINE, en balle toutes couleurs.

GILETS, pour dames et enfants, tout laine
A prix TRES REDUITS

Avons toujours l'agence des Cersets Spirella faits

Madame
J. B. Labrie
Rue St-Charles, (près de l’Hôpital)

PLESSISVILLE, P. Q.

N. B. Nous avons aussi d’autres Grands Spéciaux

que nous ne pouvons énumérer. Venez nous voir.

$1-50
50e et 75c la vg.

15e ch

$598
39c et 5Qc.
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OUI, si la filerie
ost suffisante . ..

Q- Pourrez-vous utiliser
autre moitié de la prise de

courant sur laquelle vous bran-
chez votre réfrigérateur?

| R. Oui, si laPrise de courant
est située à cô

Q. Pourrez-vous atteindre
l'appareil de radio de votre
salon sans vous lever?
R. Oui, si vous distribuez vos

correspon
prévu de vos meubles.

Q. Pourrez-vous passer d’une
pièce à l'autre sans jamais vous
trouver dans l’obscurité?
R. Oui, si vous prévoyez dans
chaque pièce un éclairage cen-
tral avec”interrupteur près de
chaque porte.

Q. Pourrez-vous travailler en
n'imyorte quel endroit de la
cuisine sans vous interposer
entre la lumière et votre tra-
vail?
R. Oui, si vous avez prévu une
source de lumière dans le mur,
au-dessus de chaque endroit où
vous travaillez.

Votre INSTALLATION ÉLECTRIQUE sera-t-olle MODERNE?

.. . si vous pouvez ré-
pondre “oui” à toutes
ces questions concernant
votre maison neuve

du réfrigérateur.

e gourant pour qu’elles
ent à l'emplacement
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Les jouets les plus

populaires
Ce ne sont pas les jouets

qui cofitent ¥ plus cher qui
intéressent les petits enfants. La

plupart d’entre eux s’amusent au-

tant avec des ustensiles de cui-
sine mis au rebut, des boites

aux couleurs vives ou des boites

en fer-blane (aux bords non cou-
pant), Ils s’amusent toujours bien

avec du sable qu’ils versent d’un

rÿceptacle dans un autre. Les
jeunes sont satisfaits de ‘ces jou-
ets ce qui soulage le budget fa-

milial.y

Ne vous inquietez pas
Ce west pas en vous inquié-
tant de votre haute pression

artérielle que vous guérirez ce

Mal.
Suivez plutôt les ordonnances

de votre médecin, qui vous con-
seillera de prendre la vie plus
facilement, d’éviter les émotions
et de prendre beaucoup de re-

pos.
IT faut éviter les excès de

table, car ils font ‘engraissgr

Il est prudent de se tenir en
contact avec le médecin.

v

Mange ou autrement... .

Ne menacez pas un enfant des

pires choses parce qu’il ne veut
pas manger et ne lui faites pas

"| vous faut du fer

 

croire qu’il est

méchant enfant
où il mange la
vous lui présentez,

En ne faisant pas une montagne
de son refus de manger certains
aliments, vous lui donnez l’occa-

sion de changer d'idée et il n’at-

tachera pas trop l'importance à
l’affaire.

Il se peut qu’il essaie d'attirer
l’attention sur lui; mais si ’lar-
faire est traitée avec assez d’in-
différence, il est probable que, la
prochaine fois, l'enfant mangera

l’aliment dont il n’a pas vou-

lu.

un bon ou un

dans la mesure

nourriture que

‘Le régime d’une personne ané-

mique devrait être riche en fer

Le foie, les rognons, les mollusques

et les épinards sont quelques-une

des aliments qui contiennent ce

précieux minéral. Une petite
plaquette, distribuée par les uni-

tés sanitaires vous donnera une

liste de beaucoup d’autres sour-

ces du fer.

HN est bon aussi d'inclure dans

le régime des céréales à grain

entier, du fromage et des oeufs.

Collation après l’école
Afin d’emmagasiner toute l’éner-

gie qu’une vie active demande de
lui, l’adolescent doit manger plus

que les autres,

En principe, cette nourriture
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Homme daffairesen herbe!
PAuLest l’un de ces garçons entreprenants qui

savent qu’il est important d’épargner pour

avoir ce qu’on veut. Chaque semaine, il déposr

à la banque une partie de ce qu’il gagne dans

ses heures de loisir. Etil est fier de son

livret de banque.

Maint hommed’affaires attribue son propre

conomie qu’il a prises2

succès aux habitudes d’é

dès sa jeunesse. L’épargne méthodique a

aidé des millions de Canadiens à donner à leur

entreprise ou à leur industrie toute

l’extension possible.

L'expérience montre que la différence entre

celui “qui se tire d’affaire”et celui “qué-<ait

son chemin” tient bien souvent, à l’origine, à un

compte en banque. Utilisez la banque de votre

voisinage commeun endroit sûr et commode

où faire fructifier vos économies. -

Annonce commanditée

par votre banque

 

 

 

| contiennent

LA PHARMACIE PLESSISVIL
La Santéau Canada

Voici quelques suggestions, of-
fertes par les expertes des con-
tres de couture, aux personnes

qui colnmencent a faire leur propre

couture: Lorsque vous choisissez

un patron, recherchez des épaules
normajes, des manches rappor-

tées, la taille naturelle, des mo-
dèles qui se coupent sur le tissu
double. Evitez les drapés et les dé-
tails compliqués.

Lorsque vous choisissez un tissu

pour faire une robe chez vous, il
est habituellement mieux de choi-

sir tout d’abord votre patron. Les
experts des centres de coutures

disent que plus de vêtements

faits chez soi sont ratés à cause

d’une mauvaise association du
patron et du tissu dBe pour

\toute autre raison,

 

sera la même que celle que l'on

mais elle sera plus abondante.
Quand il arrive à la maison a-
près l’école, il demande habituel-

lement à manger.
La collation qu’on lui donne

doit suffir pou, lui faire atten-
dre le prochain repas régulier

\sans lui enlever l'appétit.

Trois dans un

céréales
les

Les à grain cntler

trois vitamines

B: la thiamine, la niacine et la

riboflavine. Elles constituent un
déjeuner à prix modique et sont
excellentes pour calmer la faim
des enfants et des adultes. Elles
fournissent, en plus des vitamines
des hédrats de carbone et des mi-
néraux,

“LA FEUILLE DERABLE”
=x —

Conseils utiles pour la couture
chez-soij

donne à des enfants plus jeunes,
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Pour tailler d’une façon très
exacte, les expertes du centre
de couture de votre localité vous
suggèrent de repasser le patron
avant de poser les différentes
sections sur le tissu. Servez-vous
pour cela d'un fer tiède car le
papier secrispera s’ vous vous ser-

vez d'un fer trop chaud.
N ye il à eo rt }

des centres decouture: Lorsque POPULAIRE .
vous faites des pinces ou des

petits plis à l'intérieur d’un vê-
tement, vous pouvez éviter d'a-

Voir à arrêter tuus les fils, et

les pinces se font plus régulières
si vous faites comme ceci: Cou-
sez tout d’abord la pince ou le
Joti comme d'habitude. Lorsque
vous arriverez au bout de la
pince ou du pli, au lieu de cou-
per le fil, tournez et cousez dans

l’autre sens le long de la pince
ou du pli.
 000—— .

La Quinzaine

  

4 ‘tention, attention, amis lec-
teurt Plus que jamais il faut
réussi lés bones volontés, grou-
per tu ; les curétiens pour mener
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Votre PHARMACIE PREFEREE
TELEPHONE 147

 

.. PLUS QUE TOUTE

AUTRE MARQUE!

LES GATEAUX

os.Vaillancourtne.

 

À bome fin le plus important

et le plus sérieux des combats:
celui d’une PAIX JUSTE ET DU-

réplique par des appels
en faveur

ZAINE
pacifiques et sérieux

 

RABLE, » d'une PAIX SOLIDE ET PER-
Pour vous tous, ouvriers col-| MANENTE.

lets blancs, professionnels, LA , ;
QUINZAINE, apporte, à chaque Par dela les frontières, les races

numéro, une littérature, des arti-|et les plans, LA QUINZAIN
cles, des témoignages de chré-

tiens qui veulent et travaillent -
pour établir plus de JUSTICE ET SERVEZ
DE CHARITE. |
A tous les vrais amis de la

PAIX, à tous ceux-là qui sont

écoeurés d’une propagande aussi

mensongère qu'infernale, LA QUIN-

  
  

J Ad

cay
WMAWDUE DEPCSER

EROTEN
 

 

   

  

Vous vous réveillez
repssée. Votre lit se pousse

ans le wr et fait place
à voire faviauil,

 

Quelle que soit la
Sempérature dévirée, vous

l'aurez à volonté.

 

Un vaste miroir, beaucoup
de lumière, un lavabo,

des toilette. privées, tout
le confort que vous

recherchez. 
> Les wogons-chumbrettes duplex

du Canadien National

vous assurent

intimité et confort

LE JOUR ET LANUIT
Vous avez rêvé d’avoir votre propre cham-
bre à coucher à bord d’un train? La cham-
brette duplex du Canadien National vous
offre l’intimité et le confort de votre cham-
bre. Et son coût de location est minime
(10% seulement de plus qu’un lit du bas).

Quand vient le temps de se coucher,
vous n'avez qu’à tirer votre lit du mur, un
lic moelleux, prêt à vous recevoir. Vous
dormez paisiblement dans une chambrette
climatisée. Le matin, après avoir ‘poussé
votre lit dans le mur, vous pouvez vous
asseoir dans un fauteuil confortable qui
fait place aulit. Vous faites votre toilette
dans votre propre chambrette, devant un
miroir bien éclairé.

Pendant le jour, vous jouissez de toute
l’incimité désirée. Vous lisez, écrivez, fu-
mez ou regardez, par la large fenêtre, le
paysage se dérouler. Renseignez-vous sur
les chambrettes duplex du Canadien
National. Elles sont à votre disposition
sur les voies importantes,

Que vous projetiez un voyage d'affaires ou d'agrément,
adressez-vous, pour location et tout renseignement, à un

agent du Canadien National. Ecrivez-Jui ou téléphonez-lui,

CANADIEN NATIONAL
LE RÉSEAU QUI DESSERT LES, D

Caer

 

 

 

Agents demandés
A ceux qui veulent une bon-

ne agence pour: Plessisville,
Black-Lake, Thetford-Mines,

…St-Ferdinand d’Halifax, etc.
voici l’occasion.

Marchandises faciles à ven-'
dre, gros profits. Vous devez
acheter votre. marchandise.
Pour information écrire à:

Palcoseel Manufacturing

Co. Ltd.
Cornwall (1), Ontario.

 
 

 —_— —
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Lucien Lemire
Agent “Fuller Brush”

Cire à plancher, Lotion à
mains, “Shampoo”, ete.

193 rue Calixte
Tél.: 344

Plessisville, P. Q.

 

 

   Chalet à Vendre
à St-Ferdinand

Chalet du Dr J. O. Gagné
S'adresser à:

Mme J. 0. Gagné
161, rue Montcalm
Noranda, P. Q.

 

 

A Vendre
Comptoir et fixtures à

vendre.

S'adresser a la:

~ Pharmacie Marchand _
rue St-Calixte-

Tél.: 80 Plessisville P. Q.
 

 

 

 

A Vendre
Automobile PONTIAC

SEDAN, remise complè-
tement à neuf, garantie
en parfaite condition et
très propre.. Une vérita-
ble Aubaine.
Vend pour cause de

maladie.
S'adresser A:

Téléphone: 218-S-2  

combat et lutte pour assurer à| ZAINE, apporte confiance et es-
tous un CATHOLICISME authen-| poir. ’
tique et débarrassé de tout sec-| Abonnement: $3.00 par année.
tarisme et de tout étroitesse d’es-| Spécimen sur envoi de 0,12 sous
prit, JEAN-PAUL RICHER PROPA
Pour ceux-là qui désespèrent et| GANDISTE 77, D'AIQUILLON P.

qui doutent de l’avenir, LA QUIN-

 

 

    
  

Spéciaux de la semaine...
BLOUSES et JUPES d’ETE A $1.50

MAGASIN DES AUBAINES
202, rue St-Louis, Tél. 387, Plessisville P. Q.

r—

 
   

  

 

 

Z&“VOTRE MAISON
50% LA LAINE MINERALE

ine
Vous aurez plus de confort l'année

durant aussi, en vous servent de
la laine minérale “Filsoce Line" de
BISCO, Votre maison sers “plus de
santé" parce qu'il y auru moins de
courants d'air: veus dermirex
mieux. La laine minérale “Flesss
Line’ est à l'épreuve de la vermine
et de la moisissure, elle empêche
le fou de te répandre, el eile dure
aussi longtemps que la bâtisse
sans frais d'entretien ou de rem-
placement. Elle ajoute à la vaîeur
de votre maison. Elle se poto en
quelques heures avec un souffieur
pour fes Interstices du plafond et
despanneauxpourles murs. Adres-
sez-vous à votre vendeur BISCO
local ou à un contracieur. insiotes
pour obtenir la marque ‘Hesse
Line". C'est de la laine minérale
éprouvés.

   

 

- Manufacturiers de c Nex ;
» ; ONU voire veadeur

BARDEAUXD'ASPHALTE BISCO avjourd'hui même

TOITURES EN ROULEAUX
différentes couleurs et nuances

FEUTRES ET REVETEMENTS
d'asphaite ou de goudron

MATERIAUX A TOITURES
“BUILT-UP

  

  

  

   

      

 

  

  

   

   

 

  
    

PLANCHES MURALES ‘’BISCO**
Triplex — Green Board

Burley Board — Burlay Tile
ENDUITS A TOITURES

CIMENTS DE PLASTIQUE et
PEINTURES

IMPERMEABILISANTES

LAINE MINERALE “FLEECE LINE"
CIMENTS DE TOITURE

Aggrégats ‘“MICAFIL'’ pour
plâtre et béton et pourl'isolation
   

  BISHOP ASPHALT PAPERS LTD.
Magufocturiers d u nstru

; CX:

Ocul, Mo
Manufacture. a Portneuf Station, P.Q.

G. Labrecque & Fils Ltée
Distributeurs .

Ferronnerie en Gros

  

    6 201 rue Dupont, Québec, F.Q.    | Plessisville P. Q.
IX PROVINCES eee

~

TEL. 226 Plossisville: P. Q.-
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EISATAN AU LAC
Le dioble aussi est en villégiature.
Le soleil est tellement bon pour la santé, et l'air du lac

est tellement pur, et je suis tellement fragile de constitution,
que je n’ai pas de temps à perdre. Vite, profitons-en.
’ Et mon système nerveux est tellement crispé, et j'ai tel-
lement besoin de détente, et le caréme m’a tellement fatigué
et la retraite paroissiale (!) il faut que j'oublie tout, et que je
me repuse, et que je n’aie aucune inquiétude, «t que je me
tracasse pas la conscience.

Et tout le monde fait la même chose, et il ne faut pas
3e faire remarquer. et je ne veux pas de scrupules, et il faut
etre de son temps.

Et il faut suivre la mode, et i y & des enfants de si bonne
famille qui jouent au Tennis en ‘shorts’ — (on en a vues à

l’église du lac, et “il ne faut pas être plus catholiques que
le Pape”. ayA

Pauvres chrétiennes qui défont dans une soirée aété au
bord de l’eau, ce qu’elles ont prétendu construire pendant
les apostoliques réunions de janvier et pauvres mamans qui
laissent les jeunesses s'amuser ‘à leur goût”, — de peur de ne

pas marier leur grand’fille.
Il y aura du monde de surpris au jugement général, —

et Satan uura passé plusieurs bonnes vacances. . . au Lac.

Le centenaire . . .
(suite de In pags «- pieux clan d'élévation dans une am-

filles venaient de Gentilly dres-| biance culturelle qui fut naguère

ser au pied du Mont Christin la [intense ut qui survit dans les fa-

milles priviligiées. Qu'il suffise de

rappeler les noms de Mgr Suzor et

de l’abbé Malhot, historiens de la

région, du juge Marc-Aurèle Pla-

mondon, fondateur du l'Institut Ca-
nadien de Quebec. des journalistes

Edouard Pacaud ot Renaud Laver-

gne, dus ministres Perrault et Gi

rouard, des poètes Adolphe Poisson

vt Bouvbuau-Rainvilie, des avocats

Dorais et Dorais, maitres juristes

du juge François-Xavier Lemieux

devenu juge en chef à Québec, et

du juge Camille Pouliut, historio-

graphe de l'Ile d’Orléans. du spiri-

tuel écrivain et orateur sacré Henri

première habitation permanente au

pays des Bois-f'ranes. Leurs pre-
miers compagnons furent Louis

Garneau et François Martin, bien-

tôt suivis de Louis Rivard. Joseph

Marchand, Charles-Edouard tGosse-

lin, Jean-Baptiste Ouellet François

Leblanc, Léon Billy, Maximin Morin,

Joseph Saint-Cyr, lrançois Bris-

son, Louis Hamel, Aubert Beaudet,

Joseph Lavigne et Jus, Rivard.

Leurs premiers missionnaires ont

été missire Olivier Lurue, curé de
Gentilly et son vicaire, l'abbé Denis

Marcoux. Le premier curé resident

fut l'abbé (plus tard Mgr) Philip-

pe-Hippolyte Suzor, en octobre d’Arles Beaudet, du grand peintre

1351. Suzor-Cdaé, des compositeurs mu-
® siciens Roméo Poisson et Arthur

Charlebois, du ténor lyrique Jacques

Gérard Poisson et, enfin des mai-

tres sculteurs Philippe Hébert et

Alfred Laliberté, tous deux de l’A

cadémie Royale Canadienne, Fils

nés ou adoptifs d'Arthabaska, la

plupart d’entre eux ont grandi dans

l'entourage de celui qui préparait
dans sa modeste étude de chef-lieu,

la wlorieuse carrière d’un grand

politique Si, Wilfrië Laurier, c'est
en Artnabaska qu'est né le slogan

prophétique du grand Canadien:

“Le vingtième siècle aura été lc

C’est avec de tels hommes que

réalisée la reconquête d’un

territoire le plus riche et le plus

varié de la vallée laurentienne. Et

cette terre d'abondance a produit

des cerveaux dont peut s'enorgueil-

li, l’élite canadienne française tout
entière. Le nom d’Arthabaska évo-

que le souvenir d'hommes qui ont

brillé dans la carrière politique, la
jurisprudence, le journalisme, les

arts et la littérature. Si tous ne

sont pas nés de ce terroir, ceux qui
y ont véçu en ont reçu le presti-

Abandon des
affaires...

Madame Jean-Paul Godbout annonce aux dames et
demoiselles qu'elle discontinue I'opération de son commer-
ce et qu’elle fera l'écoulement complet de toute la mar-
chandise qu’elle à en magasin.

A des prix exceptionnellement bas
Vous v trouverez: Coupons de toutes sortes, Linge-

rie en général, Matériel à la verge, Bas, Garnitures, Ma-
tériel à manteaux etc.

Tout sera vendu.
vaut la peine.

s'est

 
 

Jenez nous rendre visite cela en

Madame

Jean-Paul
Godbout

Rue Des Erables, (près du Pont Boucher)

PLESSISVILLE, —- P. Q.
 

 

 

A l’occasion de la

Saint-Jean Baptiste
Les Pharmaciens Marchand

Souhaitent a toute la population

canadiennefrancaise

de la Région.

BONHEUR — SANTE — PROSPERITE
“Courtoisie et Service en tout temps”

a

Aux Pharmacies
Marchand

80 à Plessisvile — Tél.: 2898 à Victoriaville
Livraison rapide partout

 

| Tél.:

Armand Marchand, Pharmacien-Chimiste.  

mse
—_

siecle du Canada”.

Justement fière de ses fils, la

région d'’Arthabaska en ravivera

la mMmémuire dans des fetes solen-

nelles, du 25 juin au 2 juillet pro-
chain,

Alphonse Desilets
Société Historique dede la

 

Québee  secrétuise-archiviste de
l'Institut Cunadien.

_ Jo

Notes Sociales

M. Jean Laliberté, Maître de

Poste de Plessisville ainsi que Ma-

dame Wilfrid Boulé, Maîtresse de

Poste de Plessisville Station se sont

rendus assister au Congrès des

Maîtres de Postes, tenu à So-
rel, du 11 au 13 juin der-
nier.

Mudame Emile Rousseau de

Thetford Mines, ainsi que sa fille

Lise, M. Robert Caron de Rochelle
Hlinvis et su fille Lucette, sont

venus à Plessisville samedi dernier
le 16 juin

Ils ont visité chez M, Ma-

dame Gédéon Boissonnault, M. et

Madame Napoléon Rousseau, et M.

et

et Mme Jean-Paul Houde et

Mile Fréchette.

M. et Madame Jean-Paul Hou-
de ainsi due Madame Honoré
Lecours et Mademoiselle Alber-

tine Fréchette se sont rendus
à  St-Jacques de  Montealm di-
manche dernier.

M, et Madame Ovila Fontaine

à Sund}wich, ont pas la fin

de semaine chez M. et Madame E-

nile Fontaine. .

M. et Madame Emile Fontaine

se sont rendus à St-Césaire diman-
che dernier.

M. Cécile Poulin de Québec

à passé quelques jours chez M.
et Madame Raymond Henri tout
dernièrement.

MM. Gilles Fleurent, Roger Fon-

taînf, Mlles Marie-Jeanne D¢-
ro Fernande Fradet se sont ren-

dus a Nicolet dimanche dernier le
17 juin.

—-—0-_-

Prochain mariage à Ste-

Sophie de Mégantic

Philémon Vigneault de

de Mégantie annon-

mariage de sa fille Hé-

avec Monsieur Raymond Pel-

fils de M, Calixte Pellerin

Ste-Sophie-de-Mégantic égale-

Monsieur

Ste Sophie
ce le

lène,

lerin,

de

ment.

La bénédiction nuptiale leur se- 

    ere

ra donnee en l'église de Ste-So-

Phie, lundi matin, le deux juillet
à 5 heures.

eeOe

Mariage a St-Pierre Bapt.
 

Monsieur ett Madame Michel
Fortier, Monsieur et Madame Oliva

‘Ruel Je St-Pierre Baptiste an-

noncent le mariage de leurs en-

fants Madeleine et Alphée,

Lu bénédiction nuptiale leur se-

ra dounée en l’église de St-Pierre-

Baptiste, samedi matin, le 30 juin

à neuf heures.
 

 

Oo

Inverness

M, et Madame Fernando Rou-
thier, M. Napoléon Fradet, Mme

Jos Samson, M. Emile Samson,

M. Armand Sansom, Mlle Rita

Samson, se sont rendus aux E-
tats-Unis dernièrement.

M. et Madame Amédée Fradet

ainsi que M, Léo Fradet de Dé-
troit, Michigan ont passé une se-

maine chez M Napoléon Fruadet.

——0

Les petits aveugles de lan-

gue française du Québec

ont besoin d’une école.

 

 

Depuis 1940, les garçons aveagles
de langue française qui ont at-

teint l’âge de douze ans, n’ont

plus d'école au Québec. Ce qu’il
faut donner aux petlts garçous

aveugles de langue française di

Québec, c'est une école où ils pour-

ront habiter et poursuivre leurs és

tudes. Hs en tireraient un immense

bénéfice, de même que leurs fa-
milles «et ln société toute en-
tière.

Nul ne met en doute les bien-

faits de l'instruction, Celle-ci

est plus nécessaire encore aux a-

veugles, parce qu’ils sont privés

de la grande source d'informations

qu'est la vue. Leur esprit n'en est

pus moins apte a connaître, inais

1 doit être renseigné davantage,

et des méthodes spéciales d’édu-

cation doivent êtie employées a-

vec eux. Les succès auxquels des

aveugles ont atteint par leurs
études, prouvent qu’ils ne sont

pas dépourvus d'aptitudes intellec-

tuelles. On sait que parmi les a-

veugles, figurent des hommes cé-

lèbres qui se sont illustrés comme

philosophes, écrivains, avocats, po-

liticiens, professeurs et musi-
ciens.

Les petits garçons aveugles

qui sont exclus chaque année de-

Puis 1940, ne manquent pas de

talent. S'ils pouvaient continuer

leur études, beauceup d’entre eux

parviendrait à mener une vie in-
dépendante et utile, et même, à 

“LA FEUILLE D'HRABLF

Décès de M. Raymond Desrochers
de Saint-Louis de Lotbinière

Nous avons le regret d'annoncer
à nos lecteurs le décès de M. Ray-
mond Desrochers survenu à St-

Louis de Lotbinière le 11 juin, à
l’âge de 68 ans.

Il était l'époux de
Houde qui lui survit.
Le vénéré disparu laisse dans

le deuil: ses fils: M. le chanoine
Bruno Desrochers, chancelier de
l’Archevêché de Québec, M. l'abbé

Laurent Desrochers, curé de Guyen

ne, Abitibi, M. René Desrochers,
M. Jean Desrochers, M. Benoit Des
rochers de St-Louis de Lotbinière.

M. Côme Desrochers de Montréal,
M, Alain Desrochers de Plessis-
ville.

Ses filles: Mme Charles-Auguste
de LaChevrotière (Marthe) Mme
François-Marie Rousseau (Julien-

ne) de Plessisville, Mme Clément

Lemay (Claire) Mme Louis-Mar-
tin Paris (Laurette) de Mont Joli.

Mlles Yvette et Pauline de Québec

Ses gendres et belles-filles: Mme
René Desrochers (Brigitte Lemay)

Dame Ida

Nocturne
J'ai attendu longtemps, rêvant sur la colline . .
Le jour s’est fatigué et doucement décline, . .
La mauve obscurité a envahi les monts
Qui, tremblants et peureux, se fondent à l’horizon.
Au dessus de mon front, la lune monte etluit,
N'éclairant qu’à demi les choses et la nuit,
J'ai attendu encor.

Partout, déjà, règnait un silence de mort,
Troublé à chaque instant, par l’'harmonieux bruit,
Que chuchotait le vent en amusant les buis,
Je sentais poindre en moi les fleurs du souvenir,
Les fleurs bleues de l’espoir, embellies d’un sourire,
Le tout environné de lamelles de feu;
Eclairant ce décor, étrange et merveilleux,
Une pâle lumière, aux reflets gigantesques,
Sur un ciel étoilé, faisait mille arabesques,
En un dessin exquis, qui ravaissait mes yeux,
En faisant de mon coeur, un fantôme anxieux. . .
J'ai attendu encor. ..

Une étoile a surgi, du fond d’un souffre d'or!
Malgré moi j'ai revu,
Serpentant la nuit bleue, le sentier préféré,
Ou nous aimions le soir, causer au clair de lune;
J'ai attendu longtemps
Alors que fatigué, le jour
Dérobant à mon coeur, ses souvenirs nichés.
Commedes oiseau gris, au seuil de l’espérance
J'ai attendu encor, oubliant ma souffrance,
Croyant que jamais plus, au ciel festonné d’or,
Mon être ne verrait la clarté d’une aurore.

 

JEUDI Lu ci
 

 

 

Mme Jean Desrochers (Berthe Le-
mire) ‘Mme Benoit Desrochers

(Louisette Bergeron) de St-Louis

Lotbinière, Mme Côme Desrochers
(Madeleine Boulet) de Montréal,
Mme Alain Desrochers (Eliane Le-
may) de Plessisville MM. Chs-
Aug. de LaCrevrotière, Clément

Lemay, L. Martin Paris (Mont

Joli) et M. François-Marie Rous-
seau, entrepreneur de pompes fu-
nèbres et co-propriétaires de Ples-
sisville Specialties de Plessisville.
En la personne de M, Desrochers

diparait un citoyen intègre et par-

fait chrétien. Les oeuvres parois-
siales ont toujours trouvé en lui

un apôtre des plus zélés.

Les funérailles eurent lieu jeudi

matin le 14 juin en l’église St-

Louis de Lotbinière à dix heures.
“La Feuille d'Erable” prie M.

et Mme François-Marie Rousseau
ainsi que M. et Mme Alain Des-
rochers de Plessisville et la famil-
le d'accepter ses sincères condolé-
ances dans leur grand deuil,

mince filet doré,

en cette heure nocturne,
s’était couché,

Claire-Yvette Séguin

Saint-Alban

 

Chère nouvelle
petite madame

43

Nous avons reçu votre aima-
ble lettre et nous nous empres-

sons d’y répondre
Vous savez, n'estce-pas, com-

bien, rous, les Economistes mé-
nagères de la section des consom-

mateurs, Ministère de l’Agriculture

du Canada sommes «disposées à

vous aider, Nous voudrions que
vous vous sentiez bien à l’aise
pour recourir quard vous en au-

rez besoin.
Comment démêler le vrai du

faux dans les conseils et théorles
énoncés autour de nous ?

Il est bon, que le public sa-
che qu’il ne doit pas adhérer à
tous les énoncés qu’on lui sert
au profit de tel ou tel produit.
Ou ne devrait pas s’arroger le
droit, nour vanter sa marchandise

ou se créer une gloriole quelcon-

que, d'écrire des articles parfois

mâme sans les signer, ou de ré-

péter des théories peu sûres par-

fois même fausses.

La valeur l'un énoncé dé-

pend de l'autorité qui l’édicte el
des connaissances qu’elle possède.
Dans le domaine scientifique un

article basé sur les données ré-
centes, signé par un spécialiste
reconnu et compétent ou appuyé
d'un corps public responsable assu-
re au public la sécurité. -

La cuisson dans l’Aluminum est-
elle toxique ?

Disons d'abord que l'Aluminum
est un métal, que l’on trouve dans

la terre. Les légumes, les fruits,
les pommes les carottes crues, la

laitue, le chou et le blé entier

en absorbent de petites quantités,
si bien qu'une diète ordinaire d’u-
ne semaine en contient plusieurs
grammus. On en décèle aussi dans
l'eau et le lait,

Les animaux en ingérent et
leur chair en contient. Comme
conclusion, la quantité entertenue

 

rempli, une carrière brillante,
Nous désirons done faire ap-

pel au public afitr. qu’il écrive au
gouverncnient, pour gue ces gar-
cons aveugles ajeat eux aussi lew
école.  

a

alfmentalion dépasse

de beaucoup celle qu’apporte la

cuisson dans l’Aluminum.
La cuisson dans "Aluminum Deut-

elle à la longue causer le can

cer?
Pour répondre à cette question,

chère Madame, les Economistes
ménagères de la Section des Con-

sommateurs du Minstère de l’A-

griculture du Canada ne peuvent

mieux faire que citer le témoi-

gnage des nutorités compétentes

en matière médicale; un médecin

éminent de la clinique Mayo, Ro-

chester, après avoir affirmé qu:
Aluminum n’est pas nuisible,

ajoute qu'on le donne même com-

me médicament pour les ulcères
d’estomac en un produit chimique

de centaines de fuis plus concentré

que la quantité pouvant prove-

nir de la cuisson dans les us-
tensiles d’Aluminum de tonne qua-
lité. Il affirme aussi qu’il n'y
a présentement aucrvne raison de

croire que la cuisson dans ce

métal puisse causer le vancer,
Linstitut National du Cancer au

Canada apporte le témoignage sui-

vant:
Il existe absolument aucune é-

vidence scientifique amenant à
conclure que l’aluminum puisse
causer le cancer. Pour terminer

voici le commumaqué du Ministère

de la santé de la Province de Qué-

dans notre

bec: “Jusqu'à présent, d'après les
données de la science, rien ne per-

met d'’affirme, que l’usage des
ustensiles d’aluminum pour la
cuisson des aliments, peut cons-

tituer un danger pour la san-
ta.”

Alors comment expliquer le
fait qu’en faisant bouillir du

soda dans mes ustensiles d’Alu-
minum l’eau devient blanche et
bouillonneuse pendant qu’il ne se
produit rien dans mes autres us-
tensiles ?
Cette réaction chimique, Mada-

me, résulte simplement du fait
que l'usage de soda en quantité
beaucoup plus massive que celle

employée dans l’alimentation, dété-
rioré un peu la surface de l‘Alu-
minum et forme un précipité blanc

sulN 1951,

 

Ve que vous ne devez pas employer
de soda pour nettoyer l’Alumi-
num,

Qu'est ce donc qui fait noircir
l’intérieur de mes ustensiles d’Alu-
minum ?
Comment les nettoyer ?

Le .ilm noip qui se dépose à
l'intérieur des ustonsiles dans les-

quels on fait chauffer l’eau est
constitué de Fer et de Calcium,
la plupart du temps causé par
l’alcalinité du savon. Pour le fai-
re disparaitre il suffit d’y faire

bouillir de l’eau à laquelle on
ajoute un peu de vinaigre. C’est
ainsi que la cuisson des produits

acides tels que ln rhubarbe, les
tomates, les fraises fait briller le

dedans de ces ustensiles. Ce n’est
done pas une décomposition du

métal mais simplement destruction
de ce film noir produit par d'au-
tres sels minéraux.

Dois-je préférer l’Aluminum à
l'Acier inoxydable ou vice versa?

Nous ne pouvons Vraiment ré-
pondre à cette question, chère Ma-
dame, qu’en vous répondant ce

que nous avons déjà énoncé dans

le premie- de nos articles pré-
cédents à ce sujet: “Chacun des
métaux présentent ses avanta-
ges. Tout dépend des conditions

et de l’usage qu’on veut en faire.

Quant à ceux que vous men-

tionnez ici, ils permettent tous
deux la euisson sansplusen  

 

S’adresser à:

TEL.: 228

Dimanche lundi, 24-25 Juin:

Beau
Avec: Gary Cooper, Ray

Fraises a Vendre
toutes mesures.

Donat Cormier
1lième Rang. — Plessisville, P. Q. — Tél:

 

 

Théâtre

COLONIAL
COMPLETEMENT “AIR CLIMATISE”

PLESSISVILLE
La Direction présentera cette semaine

Super grand Spécial
Entièrement parlé français

geste
Brian Donlevy, Susan Hayward, J. Carrol Naish

Version française de:
En plus, actualités et sujet court

en couleurs
L'honneur avant tout… Trois frères sacrifient tout…

amour, plaisirs, richesses et même leurs propres vies pour
sauver l’honneur de leur famille!

Victime du pont Duplessis
On a retrouvé dimanche le 3

juin, aux Trois-Rivières, près du

pont, le corps de M. Roland Trot-
tier de Grondines. M. Trottier avait
perdu la vie d’une façon acciden-

telle lorsqu'il aidait avec son trac-
teur à sortir les autos effrondrées

dans la glace du Saint-Maurice,
Tl laisse son épouse Dame Lau-

rette Trépanier, et plusieurs en-
fants.

Le 5 juin, en l’église paroissiale,

un deuxième service fut célébré.
Sincères condoléances à la fa-

mille et aux amis éprouvés.
————000o————

Une bonne de

Wiston Churchill
Aurons-nous le guerre, demandait

on a M. Churchill ?
Non, répondit-il.,

Et M. Churchiil ajouta: Quand

M. Shinwell était ministre du char-
bon en Angleterre, notre pays n’a-
vait pas de charbon, Aujourd’hui
il est ministre de la guerre. Bien
tapé.

AAAR.

Docteur

Armand Charest
Chirurgien-Dentiste

Plessisville Tél, 321
185 rue St-Louis

11-12

Rue St-Edouard

Milland, Robert Preston

BEAU GESTE

 

Mardi, Mercredi,

Avec:

Elle joua la femme fatale...
Comme complément:

Avec: John Hall,

Jeudi 26-27-28 Juin:
Français et Anglais — Programme double

Grande fille
toute simple

Madeleine Solonge, Raymond pre ete

Isle of Samoa
Dans les régions primitives tout peut arriver... a-

ventures, action, romance...

et faillit y laisser sa viel...

Suzan Cabot ete.

 

combats,

Vendredi, Samedi, 29-30 Juin:
Super Grand Spécial en Technicolor

The eagle and
the hawk

Avec: John Payne, Rhonda Fleming, Dennis
O'Keefe Thomas Gomez.

En plus un sujet court en technicolor
Un grand Film en Technicolor!

Le récit édifiant des héros de la plus belle période
de l’Histoire des États-Unis. La vie d’aventures,

de périls d’une poignée d'hommes.
de

 

Soirée à 7.15

HORAIRE DES SPECTACLES
SUR SEMAINE : Tous les soirs à T.15 et 9.15 hres
DIMANCHE: Matinée à 2.80 hres

et 9.16 hres.
  non toxique de sel d‘Aluminum.

Ceci est tout au plus, une preu-
  Toujours un bon programme à l’affiche    


